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Les Bulletins officiels des Belligérants 

Berlin, 17 m?.rs, midi. — Le combat autour de 
la crête sur l-e versant sud de la hauteur de Lo-
recte, au sud-ouest d'Arras, s'est terminé à notre 
avantagé. 

En Champagne, à l'ouest de Perthes et de Le 
Mesn'.l, les Français ont attaqué plusieurs fois 
toute la journée avec des forces importantes. Le 
cor.nbat est encore en train. 

Dans les Argonnes les Français, qui avaient 
avancé et s'y étaient établis, ont été rejetés. 

Dans le bois du Prêtre, au nord-ouest de 
Pont-à-Mousson, deux attaques françaises ont 
échoué. 

Dans les Vosges, il n'y a eu que des combats 
d'artillerie. 

De faibles assauts russes sur Tauroggen et 
•Langszargen ont été repoussés. 

Entre Szkwa et Orzyc les tentatives russes de 
percer nos lignes ont échoué. 

Au sud de la Vistule, la situation n'a pas 
changé. 

Bïffiia QïlïclBi intrtetm 

Informations 
non officielles 

LA QUESTION DE L'ABSINTHE 
EM FRANCE 

Le Sénat exami'ne alors le projet de loi si 
l'interdiction de l'absinthe. 

MM. Maurice Ordinaire et Grojean, sénateurs 
du Doubs, demandent que le projet de loi con­
tienne une disposition indiquant que des indem­
nités seront allouées aux personnes lésées par 
cette interdiction-

M. Guillaume Poulie, rapporteur, répond en 
ces termes : 

« De même que la Pjussie combattant énergi-
quemcnt l'ennemi de l'intérieur qu'est l'ailcool 
en même temps que l'ennemi du dehors, notre 
gouvernement a cru devoir proposer au Parle­
ment français la. suppression de l'absinthe. Au­
jourd'hui, en effet, l'heure n'est plus aux circon* 
locutions ; si "nous voulons supprimer l'absinthe 
et nous le voulons, il faut le dire. (Très bien ! 
Très bien Vj 

» La commission* propose au Sénat l'adoptior 
sans mortification du projet vote par la Cham* 
bre. 

» L'-absirathe est peut-être une morte, mais elle 
«st de ces morts qu'il faut qu'on tue. 

« Les défenseurs de l'absinthe voudraient met 
*re dans la loi une fissure qui la rendrait inopé­
rante. Nous refusons de nous prêter à cette ten­
tative. 

» C'est pourquoi nous interdisons dans notre 
texte la fabrication, la vente et la circulation 
non seulement de l'absinthe, mais de toute li* 
queur similaire. Il eût été très dangereux pour 
efficacité de la loi de définir l'absinthe. L'ex­
pression de liqueurs similaires qu'emploie le 
projet n est d^ i lUf t pas nouvelle. Elle figure 
déjà dans tvJS lois. B 

»> Quant à la question des indemnités, le mo­
ment nc-st pas venu de la discuter. 

>' Rlle reste entière. Chacun conserve aujour-
<l hu-i sa liberté d'opinion et de décision. 

» Il s'agit actuellement pour le Sénat d'ac­
complir un acte courageux. Il y a nécessité ur-
«ente d agir contre l'alcoolisme. Presque tous les 
Ihommes qui sont traduits devant les conseils 
•de guerre pour outrages à un supérieur sont des 
v ctimes de 1 alcool, souvent même de l'absinthe, 
•qw maigre les décrets de suppression continue à 
«w consommée subrepticement. Soyons coura­
geux contre les ennemis de l'intérieur. 

sinut??.™ r e ,n d e à Ce P^3 s o n ^uiHbre phy­
sique et moral. >, (Vifs applaudissements.) 

" • ~ b o t . ministre des Finances, en quelques 
ttots décis.fs et éloquents, donne l'opinion du 
gouvernement : 

" L' a b s i n the fait courir de graves dangers à 
« nation française. Les circonstances nous per­
mettent de prendre contre elle, par un vote pa-
oiotique de défense nationale, des mesures effi­
caces. Nous entendons en profiter. (Très bien ! 
I res bien I) 

» La loi est simple, décisive; le gouvernement 

Chamb C d C ' a VOtCT aVCC k t Q t t e d e l a 

» La question d'indemnité n'ira pas sans dif-
nculté. Nous serons équitables lorsque nons 
serons appelés à la résoudre. Il n'y aura pas en 
laveur des producteurs d'absinthe de droits 
préalables à indemnité. (Très bien! Très bien!) 
Les fabricants d'absinthe savent depuis long­
temps que.leur industrie est condamnée; nous 
tiendrons compte de cette considération. 

Vienne, 17 mars (officiel d'hier), — Les at­
taques de forces importantes d'infanterie sur 
nos positions à l'est de Polen, près de Sulejow 
et près de Lopnszno, de même que sur le front 
de Pologne ont été repoussées d'une manière 
sanglante. En outre, plusieurs attaques noc­
turnes que les Russes entreprirent dans le sec­
teur près de Gorlice échouèrent. En repoussant 
cette attaque, notre artillerie a infligé des pertes 
importantes à l'ennemi, par un feu de flanc à 
courte distance. 

Dans les Carpathes, sur la plus grande partie 
du front, il n'y a eu qu'un combat d'artillerie. 
Sur les positions, au nord du col d'Uzsok, un 
calme relatif a régné depuis les événements du 
14 mars. L'ennemi a subi de grandes pertes dans 
les combats de ces jours derniers. Deux batail­
lons des divisions russes avancées furent dé­
truits. Onze officiers et 650 hommes ont été faits 
prisonniers et 3 mitrailleuses sont tombées entre 
nos mains. Dans les environs au nord-ouest de 
\Vy5zk0w, des détachements de nos troupes ont 
enlevé une hauteur et fait 3S0 prisonniers. Ils 
ont gardé la position conquise en dépit de con­
tre-attaques russes répétées. 

La bataille au sud du Dnyester continue. La 
tentative, faite par des forces russes imposantes, 
pour percer sur les hauteurs de Kolomea, a été 
annihilée, après des combats acharnés, où l'en­
nemi a subi de grandes.pertes. Après l'arrivée de 
nouveaux renforts, l'ennemi revint de nouveau 
sur ces hauteurs. L'attaque se produisit en rangs 
serrés trois fois d^ns le courant de l'après-midi, 
contre nos forces qui s'y trouvaient. L'ennemi 
supporta defibuVelles pertes importantes. L' « In­
fanterie Régiment General dèr Kavallene Dankl 
n" 53 » tint héroïquement aux assauts répétés de 
l'ennemi. Toutes les attaques ont été repoussées. 
Les pertes ont été importantes. 

Constantinople, 17 mars*. —* Ces derniers 
jours, il n'-y a eu que des entreprises 'insigni­
fiantes de la flotte alliée dans les Dardanelles. 
L'attiVité des vaisseaux de ligne ennemis s'est 
bornée à des démontrations. Deux nouvelles ten­
tatives ennemies de pénétrer par une marciie 
nocturne de croiseurs et de destroyers aux bar­
rières extrêmes, furent enrayées par la vigilance 
des défenseurs et par l'action de l'artillerie. 

Les informations ré,>andu,".5 par h presse eu 
nemie au sujet d'un débarquemmt, ainsi que de 
succès de forces ennemis près de Smyrne, sont 
de pure invention. L'insouciance première de la 
flotte alliée semble s'être ressentie de l'interven­
tion des forces navales turques. L'esprit à Con* 
stantinople est calme; la population est devenue 
indifférente en facg du blôtus 'dés Dardanelles. 

Constantinople, 17 mars. — Le grand quar­
tier général annonce : 

Hier,, rien n'a été entrepris contre le détroit. 
A l'entrée se tiennent des navires ennemis. 

NOUVEAUX VAISSEAUX AMERICAINS 
A SHANGHAI 

Une dépêche cle Washington à l'agence Reuler 
annonce que deux nouveaux vaisseaux américains 
de la deuxième escadre, sont partis pour Shang­
haï.* Huit croiseurs américains vont suivre. 

» La lutte contre Tabsinhe devra être com­
plétée par des mesures énergiques et efficaces 
contre l'alcoolisme. (Applaudissements.) Nous 
nous inspirerons de la nécessité de protéger la 
race française contre les dangers qui la me­
nacent. (Très bien! Très bien!) 

» C'est dans cet esprit que nous persévérerons 
dans la voie où nous nous sommes engagés. 
(Très bien ! et applaudissements.) » 

La discussion générale est close. 
Les articles et l'ensemble du projet de loi tel 

qu'il a été voté par la Chambre des députés sont 
adoptés*. 

Est adoptée ensuite la proposition de loi ayant 
pour objet la restitution des droits perçus sur 
les absinthes. 

LES BONS DE PAIN A VIENNE 

A Vienne, de même qu'à Berlin, on distribuera 
à partir du 28 mars, des bons qui donneront droit, 
chaicun, a 200 grammes de farine par jour. Le bon 
est aussi bien valable pour du pain que pour de 
la farine (quatre septièmes ,de pain ©t trois sep­
tièmes'de farine). 

LES ANGLAIS AU PORTUGAL 

Le Journal des Débats apprend que deux 
croiseurs, venant de Gibraltar, viennent de re­
monter le Tage, et ont débarqué des troupes, 
vraisemblablement dans le but de protéger les 
sujets anglais, en présence des troubles au Por­
tugal-

Quantité de personnes, venant de la région 
du nord du Portugal, se sont réfugiées à l'am­
bassade anglaise.; 

DEMENTI AU SUJET DE LA MOBILISATION 
BULGARE 

Le Bureau de la presse bulgare dément la 
mobilisation de 100,000 hommes en Bulgarie. 

• . 

» * • 

LA GRÈCE ET LES ILES DE LEMNOS 
ET DE TENEDOS 

D'après des informations do journaux italiens, 
le gouvernement grec a protesté, à Paris et à 
Londres, contre l'emploi des Iles grecques, 
comme base par les Alliés dans leur action contre 
les Dardanelles. 

La France et l'Angleterre auraient répondu que 
les îles, Lemnos et Tenedos appartiennent à la 
Turquie, à qui elles furent attribuées par la Con­
férence do Londres, quoique la Grèce ait main­
tenu après la dernière guerre son droit d'occupa­
tion. 

* * » 

LE GENERAL MANOURY MEDAILLE 

Le président Poincaré a rendu visite au gé­
néral Manoury, soigné au quartier-général, et 
lui a décerné la médaille militaire. 

L'INCIDENT HISPANO-MEXICAIN 

On mande do Madrid : La gouvernement espa­
gnol vient de déclarer que l'incident provoqué par 
l'expulsion d.e.}'iuRJàassadeur espagnol do Mexico 
peut être considéré comme ayant reçu une solu­
tion satisfaisante. 

LE COMMERCE HOLLANDAIS 

On annonce quo le gouvernement hollandais a 
décrété la défense d'exporter le cacao brut et 
manufacturé, ainsi que le riz et ses dérivés. L'ia-. 
le-rdiction d'exporter le heure a été levée. 

LA REPARATION DES DOMMAGES 
DE GUERRE 

j Là Chambre de commerce de Nancy a émis le 
vœu «: que les dommages matériels causé» p,ar la 
guerre aux collectivités : départements, commu­
nes, établissements et services publics et aux par­
ticuliers, soient mis à la charge de la nation, qui 
en assurera la réparation intégrale, sans faire au­
cune distinction de conditions, de personnes ou 
de sociétés commerciales bu industrielles, ni de 
naturt! de dommages », et «qu'une loi consacre 
formellement et à bref délai le principe de cettç 
réparation ». "'"' 

A l'appui de ce vœu, la chambre de Commerce 
de'Nancy fait observer qu1 ii ii y a des routes 
d'inyasioh, comme dés champs de bataille, pré­
destinées », et que cette prédestination voue tou­
jours les mêmes Marches du pays aux mêmes 
misères et aux mêmes horreurs, alors que les au 
très régions restent indemnes, que parfois même 
elles peuvent bénéficier de la fermeture des 
usines et des comptoirs sis dans les régions me­
nacées ou envahies, Si les horreurs dé là guerre 
ne peuvent pas être épargnées aux Marches du 
pays, il y a lieu de réparer, pour elles, au moins 
le réparable, c'est-à-dire les dommages matériels. 

m o n offlei&i lisais 
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Londres, i_ mars. — fie l'amirauté anglaise: 

Les" croiseurs anglais Glasgow, Orama et Kent 
ont surpris le croiseur Dresden à proximité de 
Juan Fernandez (océan Pacifique, à l'ouest de 
l'Equateur). Après un combat de cinq minutes, 
le Dresden a amené son pavillon et s'est rendu. 
Le.croiseur était fort endommagé et brûlait, Dès 
que jà poudrière eut explosé, le croiseur sombra. 
L'équipage est sauvé. Il n'y a pas de pertes du 
côté anglais. 

Londres, 15 mars (officiel): — Le journal 
ofuciel publie les mesures qui ont été prises pour 
empêcher que des marchandises pénètrent en 
Allemagne ou en sortent. Il y est déclaré 
qu'après le i"r mars, les navires destinés à l'Al­
lemagne ne serodt plus autorisés à partir; et, à 
moins' qu'ils n'obtiennent l'autorisation de se 
rendre dans un port neutre ou dans un port des 
Alliés, ils deVront décharger leur cargaison dans 
des ports anglais. Dans le cas où le chargement 
ne serait pas réquisitionné par le gouvernement 
anglais, il sera rendu, à condition qu'il ne ren­
ferme de la contrebande, 

Les navires qui viennent de ports allemands 
ou même de ports non-allemands, mais avec des 
marchandises d'dfigirie OU dé propriété ennetnie, 
seront traités de la même manière, sous des con­
ditions à établir par le tribunal des prises. Les 
marchandises réquisitionnées ou vendues ne se­
ront toutefois pas remboursées avant la conclu­
sion de la paix. 

Dès fiavires qui arrivent de ports non-alle-
| mands et dont le chargement est destiné à l'en­
nemi, peuvent être forcés, dans des conditions 
semblables, de décharger dans des ports anglais 
ou dans des ports d'Etats alliés. 
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ARGENTINE ET BRESIL 

Rio-dc-Janeiro, 15 mars. 
Il est probable que M. Lauro-Mûller, ministre 

des affaires étrangères du Brésil, se rendra au 
mois de mai dans la République Argentine et au 
Chili. On croit qu'il se rencontrera le 25 mai à 
Ruenos-Aypes avec M. Murature, ministre des 
affaires étrangères de la République Argentine, et 
M. Satinas, ministre des affaires étrangères du 
Chili. 

LES SOLDATS FRANÇAIS PÈRES 
DE SIX ENFANTS 

M. Millerand, ministre de la guerre, vient d'or­
donner que les soldats, pères de six enfants et 
plus, soient retirés du front. 

SUICIDE DE LA BARONNE VAUGHAN 
Le Malin, de Paris, annonce que la baronne 

Vaughan s'est tuée d'un coup de revolver. 
C'est la fin, romanesque, d'une vie plus roma­

nesque encore, 
On sait comment, par un caprice rsyal; 

Mlle Caroline Lacroix fut appelée la baronne 
Vaughan ; comment, après des aventures dont 
s'occupa tout Bruxelles, tout le pays, un mariage 
in extremis en fit une épouse morganatique — 
qui,.bien qu'elle retint deux fils de sa liaison 
princière, s'empressa de devenir tout bourgeoi­
sement Mme Durieux. On sait enfin que, divor­
cée il y a quelques mois, elle,avait été doulou­
reusement frappée dans ses enfants... 

Petrograd, i*| mars. —.Du grand étàt-major : 
Près d'Gésôwiee, l'ennemi a amené des bat* 

teries plus près de là p'lâce, après qu'il se fut 
rendu compte de l'impossibilité dû tirer à une 
distance plus grande. 

L'artillerie russe de la place a* bombardé une 
colonne ennemie qui se composait de camions. 
On remarqua, de loin, de quelle manière cette 
colonne transportait des projectiles et autres 
provisions* Le combat à distance moyenne fut 
continué le 13 et le 14 courant, presque jusqu'à 
la tombée de la nuit, avec avantage pour l'artil­
lerie de la place. Deux compagnies allemandes 
tentèrent de s'approcher du Bobr gelé, près du 
village de Soniondz, mais durent toutefois 
reculer. Dans le secteur d'Ossowiec, nos éclai-
reurs ont surpris des postes ennemis, et rame­
nèrent les honiniês prisonniers dans la place. 

Les Allemands ont eritftbiù tfn feu yiolent 
d'artillerie sur Przanysz. Leur infanterie ne put 
tenir tête à nos attaques. Sur presque tout le 
front nous ayons rejeté l'ennemi, notamment 
dans le secteur, près du fleuve Orschutz. 

On a remarqué un grand mouvement pendant 
toute la nuit sur les positions ennemies, dans 
les environs du Bobr. Il est probable que les Al­
lemands y renforcent leur artillerie. 

Dans les Carpathes, la situation n'est pas pro­
pice aux mouvements offensifs. La couche épaisse 
de neige ne permet qu'une marche lente. Nos 
soldats, qui avancent à la file dans des sentiers 
frayés dans la neige, essuyent un feu ennemi 
meurtrier. Les skieurs que nous possédons, ainsi 
que l'ennemi, se déplacent avec grande rapidité. 
Les Austro-Hongrois continuent à vouloir st 
porter au secours de Przemyszl, dont notre ar­
tillerie bombarde les forts. 

LE SERVICE D'INFORMATIONS 
FRANÇAIS 

L'Agence Wolff signale l'arrestation dans le 
Liban d'un prêtre accusé d'espionnage. Parmi 
les papiers trouvés sur lui se trouvait une lettre 
du président de la Chambre française des dé­
putés, où ce dernier demandait, paraît-il, des 
renseignements importants sur la situation en 
Syrie. Le fac-similé de cette lettre figure dans 
un journal turc illustré. 

* * 
ARRESTATION DE QUATRE ALSACIENS 

Quatre personnes, appartenant à la meilleure 
société de Munster (Alsace), viennent d'être ar­
rêtées sçus l'inculpation d'espionnage. 

uN Ecilô fiË LÀ GUËiiMË 
ROUMANO-BULGÀRË 

Sofia, 15 mars. 

Les débals du procès intenté aux étals-majors 
et à lin céflàiii ttottlbi'e de soldats du 33" et.du 
3*4" régiment de ligne bulgares qui étaient incul­
pés de désertion devant l'ennemi, viennent de se 
terminer devant le conseil de guerre de Roust-
ciio'uk: 

On sait que ces deux régiments, envoyés au 
mois de juillet 1913 contre les Roumains, avaient 
refusé d'exécuter les ordres du gouvernement 
bulgare et s'étaient rendus, avec armes et bagages, 
saiîs coiflBàttl'S, 

Le conseil de guerre a condamné un iiëulcïiaiil-
colonel, deux commandants, uue vingtaine de 
sous-officiers et une centaine d'hommes à être 
pendus. 

Un commandant et quinze sous-lieutenants do 
réserve, condamnés à mort par le même'jugement, 
bénéficieront, par décret rdyaî, de i'amnislie 
récemment votée par lo Sobriané, .. 

* * * 
LA BULGARIE FERMÉ 

SES FRONTIERES AUX VOYAGEURS 

L'Agence bulgare annonce : En présence de 
la propagation en Serbie de maladies infectieu­
ses, le ministre de l'intérieur bulgare a résolu de 
fermer les frontières aux voyageurs venant tout 
droit de Serbie ou venant de Grèce par la Ser­
bie Cette mesure est prise provisoirement, jus­
qu'à établissement dans diverses stations-fron-
jtières de baraques d'isolement, où les voyageurs 
feuspects seront tenus en quarantaine 

ACQUITTEMENT DE FONCTIONNAIRES 

Berlin, 15 mars (officiel). — Les fonctionnaires 
belges accusés de haute trahison, viennent d'être 
acquittés par la Cour militaire allemande, quoique 
les présomptions fussent 1 

eè'isO 

Petrograd, 15 mars. — Du grand état major : 
Sur tout le front dans la région de Praznysz, 
depuis le chemin de fer vers Mlwa jusqu'àTOr-
zyc, et sUf la rive gauche de cette rivière, nous 
avons avancé en combattant.Les contre-attaques 
des Allemands ont été partout repoussées. 

L'artillerie d'Ossowiec a détruit plusieurs 
pièces de siège lourdes dont les Allemands 
se Servaient pour bombarder la place. 

âuf la rive gauche de la Vistule le calme 
règne. 

Lasituation dans les Carpathes n'a pas subi, en 
général, de changement. Les attaques des Au­
trichiens, dans la direction de Baligrod, et celle 
des Allemands sur la hauteur 992, près Koziu-
roka, ont été repoiissées.* . 

En Galicie orientale, nos troupes ont refoulé 
ennemi dans la région au nord d'Obertyft. 
Autour de Przemysl, l'artillerie est en action. 

Â l'Etranger 

Le gouvernement anglais vient d'acheter la 
plus grande partie de l'indigo naturel qui se 
trouvait sur le marché anglais. Cet achat est fait 
pour compte dès fabricants de matières colo­
rantes. 

Athènes, 15 mars. —• M. Gounaris, président du 
conseil et ministre de la guerre, a inspecté.hier les 
troupes de la garnison d'Athènes. 

La nouvelle ligne téléphonique établie entre la 
Canée, Ilethymos et Candie a été ouverte au ser­
vice public hier. 

»*« 
Séville, 15 mars. — Le roi a inauguré le quartier 

ouvriflr construit avec les fonds du patrimoine 
royal. •:• '. '•'_• 

** * 

La Haye, 15 mars. — D'après les Mùunchner 
Ncuesle Nachridilen, le tribunal de Mûnchen-
Gladbaeh vient de condamner à 1,000 marffs d'a­
mende le commerçant Heinrich von Dûlck, qui 
avaii fait par chèques des payements en Angleterre. 

Copenhague, 15 mars. — La Gazelle de l'Alle­
magne du Nord annonce que le 28 février, s'est 
tenue au Reichslag une assemblée de soiixantc-dix 
notabilités de tous les partis et de toutes les pro­
fessions; ils ont décidé do fonder, sous le nom 
dX:m'ou patriotique libre, une ligue destinée à 
renforcer l'union nationale à l'intérieur et â l'exté­
rieur. 

*** 
l_e prix du gaz à Londres vient d'être porté de 

2 sch. 8 d. à 3 sch. par 1,000 mètres cubes, en rai­
son de la hausse du charbon. 

*** 
' 

Le Rao de Cutch vient de s'inscrire pour un don 
mehsuel de 3,000 livres sterling destinées à l'en­
tretien d'un régiment indou. 

• :ii:t •:• k i . 

Paris, if, mais (23 heures). — Là ^oùntéé' 
d'h'fer s'est signalée par ,de nombreux: cdmbïits 
favorables pour nos armes. Dans la région d e ' 
Lombartzijde, notre artillerie à 'bombardé'ef­
ficacement les ouvrages retranchés allemaïids.?' 
Les .Allemands ont tenté ' de .^ fè r id jè ' tu i ' du-
vr'age retranché, enlevé par nous au cours d e la*; 

nuit du i l au 12.mars; ils furent toutefois1;^1 

poussés et abandonnèrent _0 nibfts' sur, le. 
champ dé bataille. Nos pertes sont insi*gni*fiâtt-'; 

tes. ' • ' . : • ' ' • 
Au Sud d'Ypres, l'armée anglaise, qui fut 

obligée, par une attaque allemande, de se'ï^ti»1' 
rer derrière Saint-Eloi, a reprit le village et 
la plus grande partie dés tranchcîes avoisinan-
tes; ces positions fuirent maintenues malgré plu­
sieurs contre-attaques ennemies*. 

Au Nord d'Arras, une attaque de.notre- in­
fanterie nous a permis de prendre trojs.ran-, 
Jées sur la hauteur de Notre-Dame de Lorrette 
et d'atteindre le bord du* plateau- Nous ayons 
,fait environ 100 prisonniers, y compris plu­
sieurs officiers et sous-officiers; 2 mitrailleus»ra 
linsi qu'un dépôt de munitions furent détruits-
Plus loin, a,u Sud, aux environs de. l'Ecurie.des; 
Roclincourt, près de la chaussée de Li%> nous , 
avçns fait, sauter quelques tranchées alieman-,. 
des et ayons empêché l'ennemi de les recoa- . 
struire . , ,,. 

Dans la région d'Albert, près de C«èrnoy„les ', 
Allemands ont fait, sauter,- au moyen d'mie t 
mine, une de nos tranchées et occupèrent, l'exca­
vation produite par l'explosion ; nous les,reqr, 
avons chassés. Les Allemands reprirent de nçiù-..' 
veau l'excavation, une nouvelle contre^t^aque-) 
nous a permis de reconquérir, Ja position. Nous 
avons réussi à réorganiser immédiatement la,dérj'j 
fense. . t„ • . 

A l'Aisne, à Kassens, au Nord-Ouest de Vau-
vron, nous avons pris sous notre, feu deux*coin.- , 
pagnies allemandes qui subirent des pertes. 

En Champagne, nous avons obtenu de nou­
veaux progrès; nous avons gagné du terrain . 
dans le bois situé au Nord-Est de Souain et au 
Nord-Ouest de Le Mesnil, nous avons refoulé 
deux contre-attaques et y avons élargi notre sec­
teur. Nous fîmes des prisonniers' et 
lance-mines furent pris. 

Dans les Argonnes, une grande activité règne 
depuis hier dans la région de Bagatelle Deux 
contre-attaques allemandes furent repoussées. 

Nous avons débruit un blockhaus et nous 
sommes emparés de l'emplacement où hoUs nous 

M J . . Y' • .. • .*:*:•- * ' ! " - : . ; 11. '-f.:X .'Ri t 

maintenons. 
Entre Four-de-Paris et' Bo-lantc, l'enm'emf'k 

tenté deux nouvelles cont'ra-attaques qùi'^dht' ' 
, , * , . *-•* * . ::••.*' -.•*.• v;riT.**! -UICT TOm 1113 ' 

échoue. 

A Vauquois, notre infanterie.a' exécuté une at­
taque, qui nous a mis en possession de là partie 
Ouest du village. Nous avons fait.de nombreux 
prisonniers. ,,, .._. 

Dans le bois Le Prêtre, les Allemands ont fait 
sauter au moyen de mines quatre' dé nos tran- , 
chées, qui furent complètement détruites* Ils y 
prirent pied après l'explosion.' Nous avoiis re­
conquis les deux premières et la moitié de '\é.„ 
troisième. 

Entre le bois Le Prêtre, et Pont-à-Mousson, 
non loin de Haut de Roeupt, l'ennemi'a exécuté * 
une attaque qui fut refoulée. 

Le ministre de la guerre a/rendu visite' hier : ' 
au général Manoury, avec lequel il a pu s'entre­
tenir pendant quelques moments. Le ministre dé'J 

la guerre s'est .rendu ensuite auprès du général 
Villaret à qui il a conféré la croix de comman­
deur de la Légion d'horanéur. 

.—» 
Paris, 15 mars, 15 heures. — L'armé? belge 

continue à faire des progrès dans le coude dje 
l'Yser, et au sud de Dixmude. ., 

Les troupes anglaises ont été attaquées ̂ vio­
lemment, hier soir, près de Saint-Eloi, et durent 
d'abord se retirer. Ensuite elles'ont repris une 
partie du terrain perdu, par .une contre-attaque. 
Le combat continue. 

En Argonne, l'ennemi a livré une très violente 
contre-attaque, qui avait pour but de reprendre " ' 
les retranchements que nous Ini avions enlevés 
entre Four de Paris et Bolante. Cette rontre-
attaqùe a été repoussée. 

Paris, 13 mars. — Du ministère d e la Marine:- '•• 
Le 10 courant, pendant la journée, deux vais- ' 

seaux de guerre anglais ont bombardé, par ifn"> 
temps défavorable, les défenses de Bulair, pen- :. 
dant que les vaisseaux de ligne bombardaient : 1 
les batteries légères commandant la baie de 
Morto, à l'entrée des Dardanelles. 

Le i l , une division française a poursuivi*les:;1» 
opérations commencées la veillé contre les dé­
fenses de Bulair et contre les batteries légères 
placées* au-dessus de la baie de Mortp. , *,, -*. ,ç* 1 

Athènes, 14 mars. — Le gouvernement' gred 
vient de publier un communiqué où U est dit que 
les rumeurs qui ont circulé sur la politique i t *"* 
les vues du Cabinet sont sans fondement, ' i i tr '* 
gouvernement continuera à suivie sa" politique ' 
de neutralité. 
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LIS QUOTIDIBN 

I Mn ÇÈiffet Quotidien 
'• A a • I J** 

une lectrice du Quotidien a acheté un xtomiques disparaissaient so Une jeune lectrice du Quotidien a acheté un 
thapeau militaire (bonnet de -police avec -floche) 
tt une taille « genre dolman des guialrt ». 

— Mon mari, m'écrit-elle, ne décolère plus. 
Il prétend que fat des gàtîts dé savateet que 
f ajoute à mon ridicule ordinaire. C'est votre 
faute à vous autres, journalistes! Vous avez 

tomiques disparaissaient 'sous de tels charmes 

les résultats espérés, je n'ose plus recommander 
aux observateurs l'emploi d'un parapluie. 

Quand on se place à une: certaine alt i tude, 
derrière un talus l iaut de deux à trois mètres, on 
entend parfaitement. 

D a n s lé bois de la Cambre, j 'a i dist ingué fa-, 
cilement la canonnad'een me tenant sur la lisière 

qu'an fen oubliait la coupe de leurs vêtements',occidentale ou dans les allées voisines. E n m'en 
héroïques. 

Tout ça faisait très bien devant les feux de la 
rampe et dans la lumière coloriée des- projec­
teurs. Ces derniers artifices manquent à la rue 
et en admettant mime que vous remplissiez -Jo-

voulu, je ne sais pourquoi, faire tomber la mode tre dolman d'impeccable façon.. 
nouvelle et vous l'avez tombée. Comme .c'est ma­
lin! Que voulez-vous que je fasse aujourd'hui 
lie mon équipement? Etait-ce donc si laid? Vous 
qui, etc., etc. ,ni 

Bon Dieu! madame, je ne sais pas, pioi. 
'Envoyez votre uniforme au front, tâchez de 

te revendre à une cocotte, désertez le foyer con­
jugal, divorcez, tuez-le, votre mari de malheur 

Si votre lettre me flatte un peu, elle m'embar­
rasse bien davantage. 

Je ne suis pas l'arbitre des élégances- Il s'en 
faut de plusieurs myriamètres. 

J'ai sur les modes en général, et sur la mode 
féminine en particulier, des aperçus sauvages 
auxquels il vaut mieux, je pense, ne pas donner 
de l'air. 

Si vous êtes jolie, el je vous le souhaite de 
tout mon cœur, ce bonnet de police vous coiffera 
aussi congrûment que les pots de fleurs, les as­
siettes, les- cuvellfs, les roues de charrette, les 
pains de sucre et les soucoupes successivement 
imposées^aùx têtes 'de femmes par l'imagination 
fauvre des modistes. 

Si.vous êtes laide; ce sera tout à fait la même 
chose. 

Quarit à la taille n dans le genre dolman des 
•guides », c'est une autre paire de manches. 

J'ai vu autrefois, dans une. revue de fin d'an-
'ttie, des petites femmes déshabillées en lan-
tiers. 

On les avait choisies parmi les plus belles 
'jambes de la capitale, elles chantaienf, comme 
'des pieds, si je puis dire, mais leurs angles ana-

Echos et Informations 

L a «c l ence au s e r v i c e d e l ' a m o u r . 

« C'est pour la v ie !» disent imprudemment 

Enfin, je. ne sais pas, quoi ! 
Je n'ai jamais rien compris à la nécessité de 

s'habiller, et je mourrai vraisemblablement sans 
comprendre: 

La créature humaine devrait se vêtir, c'est-
à-dire proléger sa chair contre le vent, la pluie, 
le froid, sans plus. 

Or, elle songe plus et malheureusement à se 
mettre sur le dos un tas de nippes qu'à se laver. 

Une femme est généralement plus fière de son 
chapeau que de sa tête, de sa robe que de son 
corps, de ses bottines que de ses pieds, de son 
manchon, de sa quincaillerie, de ses fourrures 
que de ses yeux, de son nez et de sa bouche. 

Et on voit des hommes, beaux cn tous linéa­
ments du corps comme Panurge, étaler avec or­
gueil un col rigide qui leur scie le coït, des re 
dingotes sous lesquelles ils crèvent de froid, des 
bottines qui les empêchent de marcher et des me­
lons qui ont reculé les bornes de l'affreux el de 
l'inconfortable. 

Je ne sais pas, madame, si c'est bien cela que 
vous désiriez apprendre de ma pari, et si vous 
serez fort avancée après, m'avoir lu, mais je liai 
pas voulu laisser sans réponse une lettre aussi 
aimable et aussi découragée que la vôtre, 

'j'ajouterai que votre mari est un sot. 
Ça vous fera peut-être plaisir. 

PANGLOSS. 

Correspondance. — E. D., Bruxelles. Merci ! 
mille fois. Comme vous voyez, votre leçon n'est 
pas perdue. F* 

CHRONIQUE 

Gomment observer 
. le Son du Ci 

arjjam*t&t-vjxartr-__-y-a_tvi----i---i_-V-*i*--*r. 

U n certain nombre de personnes habi tant dif­
férents coins de notre pays ont bien voulu, avec 
un empressement qui m'oblige à leur adresser 
tout d 'abord un grand, un très g rand merci, ré­
pondre à mon récent appel et m'envoyer les 
observations et les remarques qu'elles avaient 
*faites jusqu'ici sur le bruit du canch. 

Poussées par un zèle qui les honore et dont je 
ee puis assez les féliciter, elles' me demandent 
d e préciser davan tage les observations à faire. 
C'est pour répondre à' ce désir que je leur pré­
sente aujourd'hui un programme complet, avec 
l'espoir de faire une nouvelle levée de bonnes 
.volontés. 

Mais, avant tout, qu'on me permette d e renou­
veler l'appel que j 'avais déjà fait aux officiers 
des nations belligérantes. 

Comme le problème de la transmission du 
b ru i t du canon est hérissé d'inconnues, par le 
fait que la source sonore, loin d'être unique, 
loin d'être constante, est au contraire multiple, 
que la direction d e la canonnade varie, de même 
que son intensité, dans des proportions indéter­
minables actuellement pour les civils, le sujet 
n e pourrait-il pas tenter quelques officiers des 
armées en présence, qui feraient des observations 
au jour le jour? 

Le son se comporte comme la lumière. Il se 
réfléchit (sans réflexion du son, pas d'échos), se 
réfracte, se disperse sur les collines, les bois, les 
maisons, les nuages même ,et ceci à tel point que 
sur mer par temps de brume les navigateurs, se 
trouvant dans l'impossibilité presque absolue de 
connaître la direction exacte des sifflets et des 
cornets de brume,ont dû, par mesure d e sécurité, *, 
remplacer ces signaux aériens si trompeurs par 
des cloches sous-marines, plus efficaces. 

L'emplacement exact de la source sonore est 
donc une donnée quasi indispensable, de nature 
à justifier pleinenient notre appel aux militaires. 

Ceux-ci observant de. leur côté, pendant que 
l 'élément civil travaille du sien, les uns et les 
autres s 'entendant plus tard, quand la paix nous 
aura fait revivre des jours moins sombres, pour 
tirer le plus grand parti possible des observa­
tions simultanées actuelles, beaucoup d'incon­
nues seraient effacées du problème, dont la so­
lution se simplifierait 

Voici donc les observations à faire : 
I" Dates et si possible heures précises du tir ; 

' 1° Direction du tir. 

Pour cela (et il est utile 'de répéter encore une 
fois le conseil), il faut s'orienter exactement 
avec une bonne carte ou une boussole, ou l'étoile 
plolaire, ou le tracé de la méridienne, ou simple­
ment le cours du soleil. 

Faire i ront à un des points cardinaux, l'oreille 
tpuriiée du côté de la canonnade. Si l'on entend 
mieux d 'une oreille que de l'autre, écouter d e la 
fjlns sensible et prendre à chaque observation 
une position identique, afin que l 'habitude — 
cette seconde nature — et l 'adaptat ion viennent 
au secours des moyens naturels de l'observateur. 
; ^'Intensité du tir. 

: Quels caractères donnez-vous au son ? Bref ou 
long, continu ou intermittent, simple ou com­
posé, avec écho ou roulement? 
• Varie-t-il d'intensité? 
'• Les détonations sont-elles isolées ou en séries 

et avec quels intervalles? 
Comptez si possible la durée des grondements 

ou des vibrations, le temps qui les sépare. 
: Les vitres vibrent-elles? 

Impressions sur l'ouïe. Les décrire. Les com-

fonçant au cœur du bois ou même en longeant 
la bordure orientale, il m'a semblé que les bruits 
s'étouffaient; là ils ne parvenaient plus guère à 
mon oreille. 

4° Topographie du lieu d'observation. 
Etes-vous sur un plateau ou dans une vallée? 
Le son varie-t-il avep- l 'alt i tude? Ou suivant 

l'exposition ? 
5° Impressions physiologiques. 
Bourdonnement d'oreilles? Oppression ou 

tremblement du. diaphragme? Sensations ner­
veuses spéciales? 

Ne pas se suggestionner, surtout ! 
6° Temps qu'il fait. 
Direction et vitesse du vent. Pression baro­

métrique. Température de l'air. Humidi té et ten­
sion électrique de l'air, .fltat du ciel (serein ou 
nuageux on couvert de brouillard, ou pluvieux). 

7" Analogie avec les mi tpœfîers (explosions 
de broui l lard) . 

Les mislpoeffers sont des bruits mystérieux 
notés par différentes personnes tant à l'intérieur 
du. pays qu 'à ' l a côte belge, mais surtout le long 
de notre lit toral, et totalement inexpliqués jus­
qu'à présent, —es personnes qui ont noté autre­
fois ce phénomène ne voudraient-elles pas re­
prendre leurs observations, afin de comparer les 
bruits actuels aux bruits d 'antan ? On contri­
buera peut-être ainsi — il faut le souhaiter — à 
élucider l'origine des mistpoeffers. 

MM. Rutot et Van den Broeck, nos distingués 
géologues, M. Eug . Lagrange , le professeur 
émérite de l'Ecole militaire, et bien d'autres ont 
publié sur ce sujet maints articles d'intérêt pri­
mordial . 

8° Zones sonores et zone silencieuse. 
Les études anciennes confirmées par les re­

cherches actuelles, entre autres celles de l'Ob­
servatoire" météorologique d'Utrecht, en Hol­
lande, ont fait connaître l'existence de deux 
zones sonores, l'une très proche et l 'autre très 
éloignée, séparées par une zone intermédiaire si­
lencieuse. 

E t en Belgique même, ne savons-nous pas que 
H u y entendit le canon d e Maubcugc et pas celui 
de Liège? 

, Bruxelles perçoit le canon de l'Yser et Gand 
pas. 

: Wavre et Jodoigne l 'entendent encore mieux, 
paraît-il , que Bruxelles. 

Chose importante à noter et qui laissera peut-
être incrédules beaucoup de personnes, le bom­
bardement de notre littoral par la flotte anglaise 
envoie ses échos jusqu a Liège, alors qu'au dé­
but des hostilités aucun Bruxellois, que je sache, 
n 'a eu l'oreille frappée ni par le bombardement 
de Liège, ni par les actions plus proches en rase 
campagne, que Wavre, notamment, écouta avec 
anxiété. 

Enfin, signalons encore que Ninove, certains 
jours, entend beaucoup mieux qu 'Alos t 

fou t ceci afin de convaincre mes lecteurs qu'il 
serait nécessaire aussi — pour mener à bien 
l'étude que je prône — d'avoir le plus d'obser­
vations possible dans tous les coins du pays. 

une foule d'hommes et de femmes qui croient 
ou qui feignent de ciBÎfè à l'éternité des pas­
sions. Puis, qUand ils ont prononcé cette for­
mule inconsidérée, ils veulent en perpétuel' l'at­
testation. 

Dès la plus haute antiquité, les bergers et les 
bergères avaient coutume d e la graver, avec 
leurs initiales, sur l'éèôrce des arbres. E t les 
poètes chantaient : « A mesure que l'airbre gran­
dira, grandira notre amour. » Malheureusement, 
le contraire arrivait presque toujours. 

Les progrès de la civilisation découvrirent 
d'autres méthodes. Au lieu d'abîmer l'édorce des 
arbres, les hommes entamèrent leur propre peau 
ils inventèrent le tatouage. Des cœurs, des flè­
ches, des initiales, des noms entiers, des sym­
boles, des portrai ts plus ou moins ressemblants, 
illustrèrent l 'épiderme des sauvages d 'abord.des 
civilisés ensuite : non seulement des matelots, 
des lutteurs, des apaches, mais encore des per­
sonnalités mondaines. A Londres et à New-
York, le ta touage fut à la mode dans la meil­
leure société.. 

Mais la fréquence, l a ' facilité des divorces 
fit regretter plus d'une fois aux tntoués la préci­
pitation qu'ils avaient mise à se marquer u peur 
la vie ». E n quelques années, les dames ava'.CTi 
un calendrier complet de noms masculins sur la 
poitrine ou sur les bras. C'était gênant et, dans 
certaines circonstances, désagréable. La science, 
que rien n'arrête, vient de trouver un remède : 
la photographie sur peau vivante. 

Au lieu de tatouer, on photographiera. L e 
portrait de l'objet chéri sera beaucoup plus 
exact et, quand il aura cessé de plaire, on l'effa­
cera chimiquement. Plus de voisinage fâcheux, 
plus de souvenirs importuns ! Chacun sera libre 
de croire que son effigie et son nom occupent 
une place intacte jusque-là... 

LE DIABLE BOITEUX 

condition modeste ou rendue telle par la guerre 
seraient heureux de ne pas avoir à débourser une 
somme relativement . importante pour l ' installa­
tion du ga i . 

On noua demande aussi pour quelles raisons 
la Ville de Brurelles' a renoncé à l ' installation 
des compteurs à payement préalable. 

La question intéresse une catégorie nombreuse 
de nos concitoyens. 

•*»*» 
. * 

Le retard de la correspondance. 
L a poste vient de nous délivrer des lettres qui 

étaient en souffrance depuis août-septembrc,soit 
depuis plus de six mois. 

Six mois ? Qu'est-ce que cela I 
E n 1630, le roi de France Louis X I I I adressa 

une épitre officielle, signée de sa main et scellée 
de son grand sceau, à « Très haut , très excel­
lent, très puissant, magnanime et invincible sul­
tan Amurat , g rand empereur des Mousoul-
mans ». E l l e n'est pas encore arrivée. La Cham­
bre d e commerce d e Marseille, qui se chargeait 
autrefois des correspondances pour le Levant, a 
retrouvé il y a très peu d e temps la « dépêche » 
dans ses archives. 

La peste en avait empêcné l 'expédition. Amu­
rat IV ne reçut jamais la missive royale, et 
Louis X I I I at tendit toujours la réponse. Tous 
deux en sont morts. \ 

Les simples particuliers auraient mauvaise 
grâce de se p la indre d r quelques mois de retard 
dans la délivrance d'une Je t t r e , alors que des 

niverains souffrent des retards de près d e trois 
ècles!. . . 

LE CONTE DU JOUR 

L'INFIDÈLE 
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Trappeur malgré Lui 
ROMAN D'AVENTURES ET DE VOYAGES 

•es* LOTTIB NOIR 

E t il donna le signal du départ. 
E n route, il se frottait les mains et se congra­

tulai t- . 
— Vraiment, murmurait-il, le piège ét i i t 

bon! Quelle chance que.ee Balle-Enchantée ne 
Gâche pas lire et qu'on puisse lui attribuer des 
lettres I Le Soleil-d'Or payera cher la petite In­
dienne. Pierre Long-Couteau donnera plus cher 
encore pour délivrer miss Jane. De ce coup-là, 
j e me retire, je me range, je gagne New-York, 
et je me fais négociant. 

Il allait rêvant ainsi, bercé par le pas de son 
Cheval et parfaitement insensible aux sanglots 
Ides jeunes filles. 

' C H A P I T R E X I V 

UNE NOUVELLE RUSE DE ROBINSON 
Robinson était en faction, comme nous 

l 'avons dit. 
C'était un nègre. 
Or, d'après les idées de Robinson, un nègre 

t s t . p l u s près de la bête que l'hcmme. Nous ne 
voulons pas approuver les opinions du trappeur 
i ce sujet; nous nous contenterons de les croire 

parer à des bruits bien connus. 
Pour déterminer l'intensité, créer autour de 

sa personne une zone tranquille .au moyen d'un 
bois, d'un bosqueL, d'un bâtiment. 
| ÏI sera intéressant de noter si le son se modi­

fie dans ses caractères, dans sa tonalité, dans 
ibii intensité, suivant que l'on se trouve à proxi­
mité ou à distance des écrans naturels que je 
viens d'énumérer. 
* Dans son travail sur leS Mislpoeffers, M 

Ernest Van den Broeck, le savant conservateur 
du Musée royal d'histoire naturelle, rapporte 
du'un écran portatif comme un parapluie, quand 
ctl l'ouvre contre le vent venant de la même d: 
rection que les détonations lointaines à recueil­
lir, a permis d'annihiler les circonstances gê 
liantes pour l 'audition, comme le bruissement 
(te l'air dans les oreilles, contre les maisons, sur 
iés champs ou à travers les arbres. Grâce à ce 
:*ioyen, dit-il, le bruit d'un canon de 12 milli­
mètres tiré en mer à 45 kilomètres de distance a 
nu être perçu nettement. 

J 'ai cru M.* Van den Broeck sur parole et c'est 
•"'pur cela que j 'a i conseillé moi-même l'emploi 
du parapluie comme brise-vent. Cependant, au 
iourd'hui, je suis plutôt porté à admettre qu'un 
parapluie ouvert en plein vent est un obstacle au 
lieu d'être un avantage. J 'ai expérimenté 
1 nose mardi dernier sur le plateau d 'Evere où je 
r ie trouvais avec un ami qui a été du même avis. 

U n parapluie ouvert augmente la surface sur 
'aquelle le vent se brise, accroît ses remous, et 
. îultiplie ses bruissements sur l'étoffe tendue. 

.es essais que j ' a i faits ne m'ayant pas donné 

". moitié vraies, en ce sens que les noiis sont 
certainement doués de certaines facultés plus 
"uissantes que les nôtres : odorat plus subtil, 
-, ue plus perçante, forces physiques plus résis-
: intes. . 

Sous ce rapport, Vendredi était admirable 
il percevait les sens à des distances inouïes. 

Elait-i l intelligent? 
Le lecteur a pu en juger. MaSter Robirtson 

-,-.refendait que tout cela n'était que de l'instinct 
. Nous n'oserions pas nous inscrire à faux con* 
'.-e cette assertion d 'un homme aussi respecta-
î l e ; mais nous faisons nos réserves'. 

Toujours est-il que Vendredi montait sa fac* 
'.'en, et il avait une façon de se tenir en senti-
re i le qui lui eût certainement valu quinze jours 
Ce prison si, soldat, il eût été surpris par une 
ronde dans la position où il se tenait-

Etendu sur le sol, endormi en apparence, 
?.yant la terre pour oreiller, il ne bougeait pas 
plus qu'un terme. 

Que faisait-il ainsi? 
Il tenait son oreille près d e terre, écoutant les 

bruits lointains, les analysant et en tirant des 
conséquences absolument comme si l'instinct 

11 • 'ni prêtait master Robinsdn eût été de l'in-
tclligéncs. 

Ainsi, la nuit même où les deux jeunes filles 
îv.iicnt été enlevées, Vendredi poursuivait son 
deuxième quart de faction, c'est-à-dire veillait 
d e trois heures du matin jusqu'à l'aube. . 

Tel est le programme que je propose d e suivre. 
Il peut être étendu ou abrégé à volonté, sui­

vant le temps et le goût de chacun. 
J 'entends des personnes m'objecter la diffi­

culté de l'entreprise, la science nécessaire à l'ob­
servateur. Que nul ne se mette martel en tête! 
Vous avez des yeux et des oreilles. C'est tout ce 
qu'il faut. Ouvrez les uns et les autres, regardez, 
écoutez et annotez. Si un doute se glisse dans 
votre esprit, relisez mes instructions; et si vous 
ne les estimez pas assez claires, ne vous gênez 
pas pour m'écrire. 

L'occasion est unique, il ne faut pas l'oublier. 
A nous d'en profiter et d 'étendre à toute la Bel­
gique les observations commencées en Hollande, 
lors du siège d'Anvers, par M. le professeur Van 
Everdingen, directeur de l 'Observatoire météo­
rologique d 'Utrecht. 

: Associons nos effort; et tandis que nos sol­
dats héroïques bataillent glorieusement sur 
l'Yser, écoutons le canon, animés du désir de 
sèFvir notre pays en servant la science. Car s'il 
est un domaine d e la physique encore bien obs-
ctire, c'est celui de l'acoustique et spécialement 
de la transmission du son à distance. 

F E L I X B . . 
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L e c r é d i t a g r i c o l e , 

I.a section agricole du __xt___ié national de 
Secours et d'alimmilat'ion fera des avances aux 
sociétés locales ou régionales pour développer 
le crédit agricole. Elle avancera lo tiers du prêt, 
avec un maximum cle 200 francs. L'avance sera 
gratuite, et 110 devra être remboursée» en cas de 
liquidation déficitaire, qu'après le payement des 
deux tiers prèles sur lo tonds des caisses locales. 
Celte intervention sera faite dans L'intérêt des ou­
vrière agricoles ou des cultivateurs qui, sans ee 
secours, ne pourraient obtenir de crédit. 

La section agricole du Bràbant ,1 décidé de 
Taire de son côté l'avance du sixième. Grâce à ces 
diverses interventions, On pourra obtenir un prêt 
gratuit de 300 francs sur 600 francs et l'intérêt 
global tombera à 2 p . c. 

Pour les sans-travail. 

L a Ville d e Bruxelles vient de prendre une 
excellente mesure. E l l e a décidé de faire exécu 
ter, de divers côtés, des travaux de voirie proje 
tés bien avant la guerre, mais qui avaient été 
remis à une da te indéterminée par suite des'évé 
nements actuels. 

Les services compétents sont actuellement 
occupés à organiser les travaux de terrassements 
projetés à l'avenue du Solbosch. Ces t ravaux 
commenceront très prochainement. 

D'autres seront entamés successivement. 
• La Ville a résolu d'occuper des équipes com­
posées de terrassiers chômeurs. Les salaires se 
ront établis comme en temps normal. E t bien 
des miséreux cesseront d'être à la charge des 
organisations de charité. 

Faire gagner de l 'argent à un sans-travail, 
par un labeur justement récompensé, vaut infini­
ment mieux que la meilleure charité du monde! 

tt* * 

On se plaint... 
: Nous ayons entendu formuler à diverses repri 

ses des plaintes, paraissant justifiées, au sujet 
des retards apportés par la Compagnie conti­
nentale du gaz (laquelle dessert des faubourgs 
importants et populeux comme Ixelles, Molen­
beek, Saint-Gilles, Anderlecht, Jette, etc.) ; 
l ' installation du gaz chez les particuliers qui de 
mandent un compteur dit automatique. 

On sait que la location d'un compteur auto­
matique ou à payement préalable donne droit à 
l ' installation gratuite des tuyaux, becs, etc. par 
là Compagnie. 

Of, celle-ci annonce-qu'en raison de mille cir­
constances pas très claires, elle est obligée de 
faire patienter ses futurs abonnés pendant des 
mois ! 

C'est tout au moins exagéré et il doit être pos 
siblc d'apporter un remède à cette si tuation., 

L a chose est très désirable, en ce moment où 
le pétrole est introuvable, le carbure ne.plaisant 
pas à tout le monde. Beaucoup de ménages de 

siècles ! 

Les loyers pendant là guerre. 
E n France, fraSàt'aires et propriétaires se 

préoccupaient de savoir quelles dispositions rela­
tives au payement des loyers seraient prises pour 
le prochain terme d'avril. 

M. Marcel Cochin p'e.=t fait leur interprété en 
posant à M; Gaston Thompson, ministre du 
Commerce, la question suivante : 

Avez.vous l'iotention, monsieur le Ministre, de pren­
dre pour le torme d'avril un décret de moratoriurh? Dans 
le Cas de l'affirmative, ce décret devra (-.lin pris assez à 
l'avance JVjûV que l« droits dés locataires et des proprié­
taires Srtiènt fixés. 

Le ministre a fait à M. Cochin la réponse sui­
vante : 

Le ministre du Commerce et de l'Industrie a préparé, 
dès maintenant, d'accord avec le ministère de la justice, 
un nouveau décret qui prorogera [Jour une nouvelle pé­
riode dé trois tùoiA, s'étendant du 1er avril au 30 juin, 
tis facilites accordées par les décrets antérieurs pour le 
payement des termes de loyers, et réglera pendant la même 
période la question des congés. 

Il était couché, comme nous l'avons décr i t ; 
toutefois, il avait à plusieures reprises remué, 
changé de position et collé son oreille à teTre 
avec persistance. 

Il entendait quelque chose à coup sûr, quel­
que chose d'inquiétant. 

Il se leva et réveilla master Robinson. 
Celui-ci se mit sur ses pieds prestement ci 

saisit ses armes. 
Vendred i avait déjà jeté des masses de terre 

sur le feu. 
— Qu'y a-t-il? demanda Robinson. Pourquoi 

m'éveiller? 
— J 'entends venir à nous une troupe de cava­

liers ! dit le nègre-
— Nombreuse? 
— Douze ou treize hommes. 1 
— Bon! lit le trappeur; décampons... 
—[ Avez-vous idée, maître, demanda le nègre, 

de ce que peuvent être ces gens-là ? Douze hom­
mes! . 1 Si c'était... 

— E n effet, ce pourraient être les Douze-
Apôtres. , 

•— J e le crois aussi. 
•— E n tout cas, filons! Il fait nuit noire; la 

lune vient justement de se coucher; nous pou­
vons nous dissimuler dans"1 l'ombre. 

— Vous n'êtes donc pas curieux, master Ro-
bmson de savoir ce que les Douze-Apôtres ont 
en vue d e faire dans cette expédition? 

— Peu imports! 

— Il nous cherchent peut-être. 
— L e supposses-tu, Vendredi? 
— Master, vous leur avez joué un si mauvais 

tour qu'ils doivent être, pleins de rancune. 
: — As-tu un moyen de savoir si c'est à eux 

que nous avons affaire, et si c'est â nous qu'ils 
en veulent? 

— J'espère y réussir. 
— Va, Tobby, va mon garçon ! essaie de tirer 

cette affaire au clair. 
Tobby fit signe à sen maître de ne pas bouger 

et il s'éloigna rapidement, faisant plus d'un 
mille obliquement; bientôt master Robinson vit 
briller sur la droite du bivac un feu clair, dis­
tant de quinze cents pas environ. 

— Pourquoi diable ce feu? pensa-t-il. 
Mais ce n'était pas un homme à se creuser la 

tète inutilement; il s e ' d i t que Tobby devant 
revenir, il s'expbqueraft, ce qui vaudrai t mieux 
que de chercher le mot de l'énigme. 

Mais le nègre tarda-
Robinson entendit bientôt distinctement le 

bruit d'une troupe; il remarqua qu'elle passait à 
très peu de distance du feu nouveau qu'avait 
allumé Vendredi , e t comme ce foyer était très 
brillant, comme cette troupe s 'arrêtait près dé 
lui. Robinson se mit à ramper curieusement pour 
voir de quoi il retournait. 

A mesure qu'il avança, il reconnut c(ne les 
geiis qui tournaient autour du foyer étaient re­
vêtus de lévites à la façon des révérends. 

Nouvel le à la mair t , -s 
Dan» je train, 
Le trajet est long. U n voyageur qui vient 

d'entamer une bouteille de porto en offre à un 
étranger installé à côté de lui et s 'apprête à 
essuyer le bord du verre avec son irïoUchôir. 

— Non, non, explique l'autre. J 'a ime mieux 

tx'iire après votre bouche qu'après votre nez !... 

«»« 
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P r e n d e t r e m e t à domic i l e (4(so 

Sanglé dans eon doiman d'ol'Ucier, Mauricft 
MâiiitlrQU-immobile au seuil du salon, du regard 
cherchait Snz-y. il la découvrit dans une vaste 
bergère à haut dossier, ' ioul d! tanipotinanl I« 
temps à autre ses joues de son minuscule mou­
choir, la jeune femme fixait avec obstination lo 
bronze placé sur la cheminée et qui représentait 
un cuirassier mourant, Ix demi désarçonné, em­
porté aii galop i'xi'xx cheval àffdUi 

Sans bruit, ses pas étouffés par l'épais tapis, 
lo jeune homme s'approcha el, |>enché, dans un 
geste tendre, il enveloppa l'affligée de, ses bras : 

— Il ne faut pas pleurer, ma chérie ! 
— 11 ne faut pas, mais je pb-nre.*..* 

— Voyons, cette séparation ne sera que passa­

gère. 
— Je lo pense bien ! 
— Je reviendrai. 
— Sinon, je mourrais. 
— A ton âge on ne meurt pas d'amour ! Tu 

pleurerais, — comme aujourd'hui.. . tu le eonsole-

raiS) _ comme demain — ett l 'aprè«-demain..: 
— Tais-toi, iais-toi !... Ne cherche pas â plai­

santer, je sais que tu es aussi troublé que moi. 
Seulement, tu es plus maître de tes nerfs. 

— Pas du tout. 
— Cette nuit, je t 'ai vu me regarder; lu avais 

aussi des larmes dans les yeux ! 
• —'- lé l'ai Fegafdoe, c'est possible; mais sans 
larmes, je t 'assure... Je voulais, peut-être, bien 
me graver en l'esprit les traits de ma petite Suzy, 
pour mieux m'en souvenir quand, là-bas, sur le 
front, je penserais à elle. 

Cette phrase réveillant lé chagrin de ia pau­
vrette, il lui prit ia tète, sa jolie iêle aux cheveux 
d'or qu'il appuya sur son épaule, en la caressant. 

— Allons, ma chérie, sois raisonnable. Il faut 

Olra brave: 
— Je iio peux pas ! bégàya-t-elle. Tu pars' * 

réconforté par l'idée d'être utile, de défendre, ta 
pairie. Moi, du moment que tu t'en vas, je n'ai plus 
rien, ma patrie, ma famille, c'est toi.. . 

Elle se tut une seconde; puis, après avoir retenu 
un dernier snnelot, eourtiont la tète davantage, ' 
voix 1res basse, comme si elie eût craint <te s'en­
tendre, elle murmura le* grand désir de son cœur : 

— Pour èlre courageuse j 'a i besoin d'une joie 
infinie... un don qui me ferait conserver quelque 
cho=e de mon Mauflééi 

Il la regarda, surpris. 
----- fiUûi donc, ma chérie ?... Tu souhaitais un 

souvenir et tu n'en avais rien dit. ' . . . Parle vite. 
— Je n'osais pas. 
— Eh bien î 
— Eh bien, avoua-t-elîe dans un Souille; avant 

ton départ, j . ; veux que lu m'épouses. 
Brusquement, l'étreinte se détendit; un peu 

reculé, l'officier s'exclama : 
. — Pourquoi faire t ' 

— Pour me laisser ion non'n 
, 11 éui Uiii geste agacé et, sèchement, répondit • 

— Non, "non... une union dans ces conditions 
mo porterait malheur... Il me semblerait que* c'est 
un mariage in extremis... Je reviendrai; après, 
nous verrons. 

— In extremis, rcpéia-t-«lle, jetant en avani ses 
mains tremblantes d'effroi pour repousser l'af­
freuse supposition. Oh ! je n'avais pas envisagé 
de si horribles conséquences... Je te demande 
pardon... Tu as raison : après, nous verrons. 

Sans plus insister, devenue subitement grave* el 
silencieuse, la jeune femme s'employa de son 
mieux aux derniers préparatife, ne s'allendrissant 
iriC-me pas quand, quelques jours plus lard, Maln-
drot partit dans les Flandres, pour remplacer un 
lieutenant tué à l'ennemi. 

Nous expédions et prenons h domicile, tous colis et 
charges, notamment en Allemagne. Encaissement 
en province. Délivrance garantie de paquets aux 
prisonniers. Prix modérés. Agence Denys, 4, rue de la 
Bienfaisance (Nord;, maison de confiance. 500 jambons 
du pays. Occasion de cigares exira. (490 

Boîte du Journa l . 

. Nous répondrons désormais sous cette ru­
brique, et le plus rapidement possible, aux 
questions, de tout genre, de plus en plus nom 
breuses, que nous posent nés lecteurs. ' 

M. G..., Schaerbeek-. — Nous ne possédons pas la liste 
de cet aTicien Umge. Peut-être pourrail-011, vous la procu-
rtr, sans /rais, à la Sociale Générale, Monlagne du 
Parc, 1. 

M. L. S..:', Bruxelles. — Le Qiiolidicn a publié un K-
sjimé très complet des dispositions relatives aux passe-
ports. Il en résulte que pour un voyage à Gand un passe­
port est nécessaire. 

* Robinson reconnut même le fameux mission* 
nàire qui avait prêché dans la traverse de Buf-
falo. 

• Il avait trouvé le prédicateur très éloquent et 
il, lui avait voué une très grande sympathie. 

Il était loin de reconnaître, sous ce costume, 
le bandit qu'il avait si bien mystifié 

Son premier mouvement fut de se lever e 
d'aller au-devant d'un si honnête homme. 

Toutefois, la prudence le retint encore un peu 
— Que fait-il là? pensa-til. 
Intelligence lourde, quoique supérieure, maî­

tre Robinson ne s'expliquait surtout pas ce que 
pouvaient cacher les deujç voiles en coton scus 
lesquels étaient attachées les jeunes filles. 

Il résolut cependant d'avancer pour mieujt 
voir. 

Devant lui, dans le sable, une très petite but te 
formait un léger renflement du sol; il se dirigea 
de ce côté et se fit un abri de ce relief de terrani. 

Les bandits continuaient à se tenir autour du 
foyer; quelques-uns, à terre, cherchaient; mais 
en vain, à étudier des pistes. A trente pas du 
foyer, on ne pouvait plus voir d e traces. 

Robinson, fort intrigué, certain d'avoir affaire 
à un respectable ministre de la religion, Robin­
son, curieux, se leva; m a k ^ d u sable même qui 
formait la butte, une main sortit, comme d'une 
fosse, et' le saisit par son pantalon. ' 

Le trappeur, stupéfait, porta néanmoins la 
main,à son revolver, Mais une tête crépue secoua 

. Enncé dans la mêlée, pris dans la fièvre des 
batailles,Maurice Maindrot n'avait pas encore eu le 
temps de s'affliger de ne recevoir, dans Ses d<spl'i= 
céments continuels, aucune, nouvelle de Suzy, lors­
qu'un soir, après une chaude contrc-atlaque, in­
quiet de ne pas voir ramener un de ses camarades 
qu'il savait blessé, il partit seul à Sa recherche., 

Lo jeune officier venait ix peine rie s'engaeer 
dr.ns un chemin qui se creusait dans l'ombre" tout 
frissonnant de la galopade* des feuilles mortes, 
quand, si soudainement qu'il ne pu t esquisser le 
moindre gesle do défense, des soldats ennemis 
l'entourèrent ,e|. b firent prisonnier. 

Evacué dans un camp de coneentralion, il y 
resta trois mois, puis parvint à s'évader. Après 
les angoissantes marches nocturnes, les loneues 
journées Uipi dans les fourrés, il revint en France, 
épuisé, mais n'ayant qu'une pensée : reyoir Suzy, 
Iq surprendre par sa résurrection, puisqu'il avait 
été porté mort. ' Son, congé do convalescence 
obtenu, il partit aussitôt pour Paris . 

Qu'allait dire la chère petite après de si longs 
mois d'absolue séparat ion? Si le saisissement 
joyeux hllnît la tuer? . . . Si. au 'contraire*, faite à 
l'idée de sa disparition, elle l'accueillaii froide-

le, sable qui la couvrait presque entièrement, un 
corps suivit la tête et Robinson reconnut Ven-
dïedi . - , ,* | j 

!— Ce n'est pas assez d'avoir la finesse du re­
nard, se dit Robi*nson;*ce nègre en a les inst incts; 
i l . se terre; décidément ce n'est qu'un animal-

,Le nègre avait creusé dans le sol un trou d e 
sa, longueur et patiemment il ava i t . deson mieux, 
ramené le sable sur lui. Il sortait de sa cachette 
pqur empêcher son maître d e commettre Une sot­
tise. Celui-ci se coucha près du noir ; d 'une voix 
sourde, dont le souille caressait à peine l'oreille, 
Vendredi di t à son matre . 

— N'allez pas là-bas, mas te r ! , 
r— Pourquoi? d e m a n d a Robinson. J e con^ 

nais ce bravé révérend. 
— E t moi aussi ! 
— E h bien, alors... 
7— Master, douze hommes plus un treizième, 

fussent-ils sous la lévite d e gen3 d'église, me pa­
raissent suspects. Ce sont les Douze-Apôtres, j e • 
le parierais. 

— Cependant, le révérend... 
— Souvenez-vous qu'il portai t des lunettes 

énormes, une perruque probablement et des 
sourcils extraordinaires. 

—' C'est vrai ! • 
- Cela sent le déguisement ! 

Tu dois avoir raison. 
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-•••• ' . w LE QUOTIDIEN 

m e n t ?. . . Ah ! m o n Dieu ! il a u r a i t é té p l u s p r u d e n t 

do la p r é v e n i r !,,, 

Pg i )? J ' angoisse de ce» a l t e r n a t i v e s , a r r i v é d e v a n t 

« son c'nez. lui » il d e m e u r a i t i n t imidé cort ime un 

é t r a n g e r . 
S e ' d o m i n a n t enfin, il s o n n a . 
Au bou t d'tfne i?ecomke, u n e b o n n e qu ' i l n e c o n ­

naissa i t p a s e n t r o u v r i t lu p o r t o : 

— M o n s i e u r dés i ro ? 

— V o i r m a d a m e , m a fille, di t- i l en p o u s s a n l 

Féso'iuméht lé Hattahl/ 

Mai s la d o m e s t i q u e r é s i s t a : 

— Çç n ' e s t p a s p o s s i b l e . 

— El le est so r t i e ? 

= NdDi 

— A l o r s l a i s sez -moi p a s s e r , jc!a- t - i l , i m p a ­

t i en té . . . et vi te ! 

— V o u s n ' e n t r e r e z poin t , s 'obs l ina- t -e l le , n i 

d o u c e m e n t , n i v i l e . M a d a m e ne reço i t p a s . . . Ce 

se ra i t le P è r e E t e r n e l que j e ne l a i s s e r a i s p a s 

pasë.cf : m a d a m e est avec son fiancé I 

Lé L r a s t e n d u v e r s io pânnèaU eii uri mo 'uvement 

v o l o n t a i r e , r e t o m b a , iner te ; el M i u r i c e , p â l e , p â l e 

& c r o i r e q u e tou t son s a n g s 'en éta i t a l l é , r é p é t a : 

— M a d a m e est avec son fiancé ! 

•— Bien sûr... A u s s i v o u s c o m p r e n e z , l es dé -

tatiget, ce n 'est p a s à fa i re I... J e lui d i r a i q u e 

t o u s êtes venu . 

-— Oui ; c 'es t eé îa ; v o u s l ' informerez, q u e c 'est 

Son « fiancé » d ' a v a n t la gueixt) . 

— Ah ! bail ? . . . V o u s r ev i end rez ? 

Déjà p a r t i , c r a m p o n n é à la r a m p e , t an t s e s 

m i s é r a b l e s j a m b e s t r e m b l a i e n t s o u s l e p o i d s d e 

s o n c o r p s , peeouan t la t ê t e , M a i n d r o i t r é p o n d i t : 

«t j a m a i s ! » E t , l a i s s an t l a d o m e s t i q u e i n t e r l o q u é e , 

il d e s c e n d i t , t i t u b a n t à c h a q u e marche*, tel un 

h o m m o ivre , cet e sca l i e r qu ' i l d é g r i n g o l a i t agike-

m e n t au t re fo i s , en sifflotant d ' a l l é g r e s s e . . . S u z y . 

Suzy aux cheveux d o u x , a u x cheveux d 'o r , l ' ava i t 

c o m p l è t e m e n t oub l ié i .N'ayant pu sa t i s fa i re son 

c a p r i c e d e c o n t r a c t e r un m a r i a g e rlo g u e r r e , I 

o r a l e sVla i l p f é t i p i t é e a u x b r a s d ' u n a u t r e . Oh ' 

ja c o q u i n e . . . la c o q u i n e !... Il ava i t b ien fait de 

n e p a s ins i s te r , d e ne p a s la r evo i r , s i n o n il lui 

a u r a i t s a u l e à la g o r g o e l l ' au ra i t é t r a n g l é e , afin 

f|liè, J a m a i s p l u s , ses lèvres r o u g e s ne p r o n o n ­

ça s sen t de ces gen t i l s m o t s q u e son c œ u r n e p e n -

Gait p a s !... 

magma** 

l ' a u t r e j o u r chez M m e D . . . j l i n g é r e , r u e M o n 

t n g n e - a u x - H e r b e s - P o t a g è r e s , e t lui a fait u n e 

c o m m a n d e d e l i n g e r i e qu i d e v a i t ê t r e f o u r n i e d a n s 

un l aza re t , A v a n t de se r e t i r e r , ello a d e m a n d é 

q u e l q u e s c a r t e s d ' a d r e s s e . 

M u n i e d e ces c a r t e s , e l le s ' e s t r e n d u e r u o d e 

la M o n t a g n e , chez M. G . . . , o ù , u s a n t d u n o m de 

M m e D . . . , e l le a fai t c h o i x d ' u n i m p e r m é a b l e , 

q u ' o n lui à l iv ré s a n s d é f i a n c e . 

L a po l i ce r e c h e r c h e ce t e s c r o c en j u p o n s . 

»• • 

EMILE DE GRAEVE 
Agent de change agréé 

1 3 5 , B o u l e v a r d A n s p a c h , B r u x e l l e s 

P A Y E M E N T 
Négcciatlon de titres. 

D E T O U S C O T T P O N S 
-:- Renseignements gratuits. (353: 

Ayrtiii à pe ine c o n s c i e n c e do ses a c t e s , M a u r i c e 

M a i n d r o t , r e v e n u i m m é d i a t e m e n t s u r le f ron t , se 

bat t i t avec uno si folle t é m é r i t é quo ses h o m m e s 

d i s a i e n t : 

— P o u r s û r , il c h e r c h e la m o r t ! 

E t c 'étai t v r a i ; Suzy p e r d u e , l 'officier ne se* s e n ­

tait p l u s Ja force d e v i v r e . M a i s , s'il vou la i t d i s ­

p a r a î t r e , il c h e r c h a i t u n e m o r t uti le à son p a v s . Il 

sol l ic i ta i t les m i s s i o n s les p lus p é r i l l e u s e s , s ' é l an­

çai t le p r e m i e r à l ' a s sau t , b r a v a i t les p i r e s d a n g e r s 

e t r evena i t t o u j o u r s i n d e m n e . 

Le s o r t , c e p e n d a n t , s e l a s sa d'èlr© à ce p o i n t 

flargué. 

M u r i c e , g r i è v e m e n t f r a p p é à la tête p a r uti éc l a t 

d ' o b u s , l o m b a , i n a n i m é , s u r le* c h a m p de ba t a i l l e . 

11 s e réve i l la d ' une l o n g u e t o r p e u r s u r u n l i t 

d ' hôp i t a l d e s b o r d s do la M é d i t e r r a n é e . L * , il lui 

p a r u t qu ' i l r e p r e n a i t c o n t a c t avec le nioi iue f é t ! 

d a n s un i m a g i n a i r e p r i n t e m p s . D e s p a r f u m s d e 

m i m o s a flottaient d a n s l 'a i r a t t i éd i . Ig ciel étai t 

b lc i i , l é sole i l i n o n d a i t ie d o r t o i r d ' u n e f ée r ique 

c la r té . Ah ! qu ' i l faisait bon vivre !... L e s souf­

f rances ; les d o u l e u r s é ta ient -e l les a u t r o chose que 

u a f f r é t a c a u c h e m a r s ! 

L u e vo ix d o u c e , p r è s d e lu i , m u r m u r a : 

— Uno le l t re p o u r v o u s , c a p i t a i n e . . . Ah ! elle a 

bien emiral 
— P o u r m o i , s ' exc lama- t - i l j o y e u x , la m a i n 

t e n d u e , la p r e m i è r e q u e j e reço i s d e p u i s t an t de 
ino i s l..i 

fcnilë i i iémo r e g a r d e r la s u s c r i p t i o n , il s ' e m ­

p r e s s a do d é c h i r e r l ' e n v e l o p p e e t , le fin p a p i e r 

p a l p i t a n t s u r s e s m a i n s t r e m b l a n t e s , il lu t : 

« Mon b ien a i m é , 

» J e n ' a i p a s voulu p o r t e r ton deu i l , m o u c œ u r 

se se ra i t briEé si tu é ta i s m o r t . . . 

•> J*x vois a u j o u r d ' h u i un M a i n d r o t p a r m i les, 

b l e s sés et j e souffre de s e s s o u f f r a n c e s . . . Maur ice ," 

es t -co toi ?. . . Ah ! fa is-moi é c r i r e , j e t 'en p r i e , n e 

se ra i t - ce q u ' u n m o t ; j e s u i s si s e u l e e t s i m a l ­

h e u r e u s e !... 

» J o n ' a i p a s c h a n g é d ' a d r e s s e ; s e u l e m e n t , p a r 

m e s u r e d ' é c o n o m i e , j ' a i loué n o t r e a p p a r t e m e n t à 

taie j e u n e veuve et j ' h a b i t o la c h a m b r e de b o n n e . » 

L ' in f i rmière vi t le l é g e r feui l le t g l i s s e r le l o n g 

du d r a p b l a n c , s ' a b a t t r e cn t o u r b i l l o n n a n t s u r le 

parque t z éb ré de l u m i è r e et n ' e u t q u e lo t e m p s d e 

recevoir d a n s s e s b r a s M a u r i c e qu i s ' é v a n o u i s s a i t , 

bégayan t : J 

— S u z y . . . mn Suzy !... 

É C R A S É P A R S A V O I T U R E 

P a r s u i t e d ' u n c h o c , iin j e u n e h o m m e , n o m m e 

M a t h i e u , e s t t o m b é d u s i è g e d ' u n e v o i t u r e qu ' i l 

c o n d u i s a i t , r o u t e do Scneffe , à N i v e l l e s . 

L e s r o u e s lui on t p a s s é s u r l e c o r p s , e t il a é té 

relevé agonisant. 
* * * 

C o s m o p o l i t a n S c h o o l , U, r. de la Reine <pl. Meeneie. 
Vngl. alleui. etc., gar. en 1 mois, dep. 10 tr. p r mets. (*617 

* *» 
CHANGE - FONDS P U B L I C S 

La liaison J . MAR1EN informe sa clientèle quo le» 
bureaux sont o u i e r u Ue iO heur t s i midi tous les joui* 

P a i e m e n t s de c o u p o n s e t P r « t » «nr t i t r e » 
aux conditions d'uaftae. 

R E N S B I Q N Ë M S P T S F I N A N C I E R S 

. * . -
U N S U I C I D E 

Un d o u l o u r e u x é v é n e m e n t s 'es t p r o d u i t à A u -

d e n a r d e . 

M. F r . . . , c a i s s i e r à l ' a g e n c e d e l a B a n q u e 

N a t i o n a l e , a m i s fin à s e s j o u r s . L e m a l h e u r e u x 

s 'est p e n d u . 

On c ro i t qu ' i l a ag i d a n s un a c c è s d e fièvre 

c h a u d e . 

»** 
C h i c o r é e e x t r a , 1™ c h o i x , g a r a n t i e p u r e , fine, 

demi - f ine , g r a i n c u s e , r o u s s e , en v r a c . G r o s et d e m i 

g r o s . F a b r i c a t i o n d e t o u t 1 " o r d r e . S ' a d r . d e 2 à 

•i h . a v e n u e d u G e a i , 19, l io i t s fo r t . (4762 

FOOTBALL 
EN HOLLANDE 

RÉSULTATS DES MATCHES 
Région est 

Jo-Alioad-G. V. C. 
La COupe de Hollande 

La j o u r n * de dLnffl*nche était réservée aux matches 
i»iu- le « Baker» . 53,parties se sont disputées. Aucune 

surprise _• signala-. 

' 
ECHOS SPORTIFS 

l.es barons Pierre de' Caters et Pierre de Crawliez, si 
connus dans les milieux belges de l'automobile cl de 
t'aérarauilique, sont actuellement chargés de la direction 
de l ' instruction technique du corps dû volontaires belges 
allocté aux autos-mitrailleuses. 

Uno personnalité très répandue dans îe commerce de 
l'auto el du pneu, M. Ratnaeckers, est capitaine d'inten­
dance à tannée belge; 

M. Skmber t , le chronométreur de l'A. C. Liége-Spa, 
serait adjudant de gendarmerie. 

—o— 
On annonce, de France, la mort au champ d'honneur 

de l'Juuuoristc sportif Pernand Bidault, collaborateur re­
nommé et talentueux de l'Echo des Sports el des princi­
paux organes spécieux.de France. La mort de Fernand 
Bidault, constitue une perle irrépaarble. Ce journaliste 
avait créé un genre qui n 'avait guère trouvé d'imitateurs. 

I>es deux rédacteurs sportifs de l'Etoile Belge, Léon 
Ausloos et Génard, sont â l 'armée. Le premier est rentré 

C" Internationale d'Automobiles 
SOCIETE ANONYME 

14, rue du _ll.irjii_f.r_it, à Bruxelles 
Constituée par acte du notaire Poelaert, le 10 février 1903 

Hfrtnita,.. An IO t'.'..*.*:... 1 QT.X -Ma. . 0 7flfl Moniteur du 19 février 1903, acte na 

Assemblée ijt-nérale statutaire 
MM. les actionnaires sont priée d'assister à l'assemblée 
nérale statutaire qui « m a Heu a a siège social le lundi 

29 mars à 2 heures de l'apiùa-aiidi (3 heures, heure de 
l'Europe CentTale). 

ORDRE DU JOUR : 
1° Bilan e t compte de profits e t pertes au 31 décembre 

1914 ; 
2° Rapports du conseil d'administration e t du collège 

des commissaires ; 
3» Décharge à donner aux administrateurs e t commis­

saires; - . ... , 
4° Divers. 
Les actionnaires désirant assister il l'assemblée sont 

priés de faire déposer leurs titres pour le '23 mais au plus 
rd à la Banque de Bruxelles rue Royale, à Bnutellea. 

Par ordre du conseil d'administration * 
L'adminittruteur-dilèrjui, 

OSCAH GREGOIRE 

MOUVEMENT DE L'ÉTAT CIVIL 

VENTE$ PAR NOTAIRE 

Elude de M» DELTEN'RE, notaire 4 .ÏVazegnies. 

~ommé lieutenant el décoré de la mé-

DÀNIÈL RICHE. 

% _ 

FAITS DIVERS 

ADOLPHE DELHAIZE 
" 9 . RUE NEUVE, BRUXELLES-NORD 

BUrte Ubre. - Exposition permanente. - Tous pro­
m u e alimentaire, couranta et de ta». _ Comptoin 
•Péctau* de charcuterie, fromage, tailla, oonliseries 
légumes. - Salon de consommation. - Prise de com! 
mande et remise t* domicile dans la viUe et les tau-
box-trgs. 

• *• 
i R E N V E R S É P A U u \ E M O T O 

L e peti t P a u l P o o l , â g é d e 7 a n s , h a b i t a n t pe t i t e 

r u e M a l i b r a n , à Ixe l l e s , « u6 r e n v e r s é h i e r a p r è s -

mid i , à la p o r t e de N a m u r , p a r un m o t o c y c l i s t e , 

M. J . \ . . . , d e S c f i a e r b w * . 

L 'enfant a é té c o n d u i t à l ' hôp i ta l S a i n t - P i e r r e . 
« ou, a p r è s avo i r r e ç u d e s s o i n s , il a é té r e c o n d u i t 
a son domici le , 

Aoundet 

L A T I M I D I T E E S T G U E R I S S A B L E 

P o u r d e v e n i r h a r d i , e n t r e p r e n a n t , s û r de 

v o u s - m ê m e s t r é u s s i r c n c o n s é q u e n c e d a n s v o s 

e n t r e p r i s e s elt d a n s la v ie , a d r e s s e z - v o u s à P a u l 

N y s s e n s , d i r e c t e u r d e l ' I n s t i t u t d o culture* h u ­

m a i n e , 129, r u e F r o i s s a r d , B r u x e l l e s . B u r e a u 

9 h e u r e s à m i d i . 

• • • 
PICCOLO. — VIN TONIQUE («43 

* * * 
Achat et r ro te de " Lats da Ville „ Titre» et coo-

(jnns île R E N T E B E L G E . B-ireâu d" î i 4 heures. 
P5. rue de l'Aouedun (2a-a étage.) (2750 

. * • 
RECHERCHES'. — Surveillance!, mitslaa confideatieli 
Kernel J -A. Claeniens, 71, rue de Laeken. I<XV 

engagé, 
Ausic-os a été 

daHle militaire pour ses « I * * » . héroïques lors de la 

prise de Namur. 
l i , est 

Mardi 30 m a r j 1915J chez M. Daimil-Vàlron, cab'aço-, 
lier à Trazegnies (place), requête de la Socié'é anonyme 
des Charbonnages de Mariemont^Bascdup, vente publi­
que de « lots de belle futaie croissant au grand bois de 
Trazegnies. — A crédit moyennant bonne caution. 

Pour renseignements ot catalogues, s 'adresser e 
garde, M. Clément Maître, û Trazegnies, (1851) 

VENTES 

Charles Ravaud, le célèbre « lartineur a de l ' .lu.. ' 
au front avec le grade de sergent. 

Le rédacteur cn chef de l '£cho des Sports, Victor 
Breyer, considéré comme une des compétences sportives 
françaises, est interprète attaché il l 'armée anglaise. 

—o— 
On annonce que les bons joueurs de footbaal Bosniens, 

de l 'Antwerp F. C , et Vander Loo, de Tillleur, auraient 
été tués au front. 

D'autre part , I.eynen, du F. C. Liégeois, est prison 
nier cn Allemagne depuis la prise de Liège. 

Salle ûe Ventes Démo!, Grand'Place, 18 
P A B S U I T E DE DECES 

VENTE PUBLIQUE 
d'un bon mobilier, .piano, coHre-fort, Mlle t mwget , 
chambre à coucher, matelae, machina à coudre, pupitre 
d'écolier et grand nombre d'objet* 1 détaillai. 

Vêtementa, linges de toilette. 
Vendredi 12 mars, à 2 heures. — Prise I domicile. Aehat 

do mobii';.™- Avance de fonds. (4607 

Hôtel des Ve.^es Wientz 
rue Wlertz, 42 il 50, £:uxelles 

ACHAT BONS DE RÉQUISITIONS 
Modem Otlice, 38, rue do la Bour-o, de lu à 12 
et de 2 à D Iheure belge). (4C27 

Yoghourt Sîuiricia 
Système breveté du Dr Thomas. Véritable lait 
bulgare, acidité limité*1. P.emise â domicile, 
ei-^diiion en province. 

La Nuti'l'jia, Rue Fransraan, 142, LAEKEN 
37S5' 

Ea Province 
LES GALERIES DES MEUBLES, 27-29, rue da M»r-

«ineile, à Charleroi, «ni un grunrf u s e r t i m e n t de mobi­

liers avuiUgeux aux prix ancien**. 

# * * . 
A L A C O U R D ' A S S I S E S D ' A N V E R S 

C 'a é le u*ne s e s s i o n b l a n c h e q u e la p r e m i è r e 

s e s s i o n de 1915 d o la C o u r d ' a s s i s e s d e la p ro ­

v ince d ' A n v e r s . 

M. Maffei , c o n s e i l l e r à la C o u r d ' a p p e l de 

B r u x e l l e s , p r é s i d a i t , a s s i s t e -ie M M . D e W i n t c r 

et C r u v s m a n s , p r é s i d e n t s i v i c e - p r é s i d e n t du t r i ­

b u n a l d e p r e m i è r e i n s t a n c e d ' A n v e r s . 

L ' o r g a n e d u m i n i s t è r e p u b i i c a a n n o n c é , d è s 

l ' o u v e r t u r e de l ' a u d i e n c e , qu ' i l n ' y ava i t a u c u n e 

affaire i n s c r i t e a u r ô l e . E t , a u s ; i l ' j l , le p r é s i d e n t 

a d é c l a r é la s e s s i o n c l o s e . 

a* a 

L E P A I N A T R O N C I I I Ë . \ . \ ' . E 3 

L e C o m i t é d o s e c o u r s e t d ' a l i m e n t a t i o n h p r i s 

les d i s p o s i t i o n s s u i v a n t e s p o u r l ' app l -ov i s ionnc -

ramil en p a i n de l a c o m m u n e cle T r o n c h i e n n o ê . 

D é s o r m a i s , l es h a b i t a n t s d é s i r a n t c u i r e e u x -

m ê m e s l e u r p a i n , p o u r r o n t o b t e n i r l e s m é l a n g e s 

do . fa r ine a u d é p ô t c o m m u n a l , à r a i s o n d e l/iOO g r . 

p a r pea-sonne e t p a r s e m a i n e , a u :prix de 60 c e n ­

t imes* le k i l o . P o u r o b t e n i r cet te p r o v i s i o n , l es 

i n t é r e s s é s d e v r o n t s ' e n g a g e r p a r é c r i l à n e p a s se 

•fournir d j p a i n cher, l es b o u l a n g e r s . 

L e s p e r s o n n e s qu i n*e* f a b r i q u e n t p a s e l l e s - m ê m e s 

l e u r p . i in . a u r o n t d r o i t à 2 k i lo s d e p a i n , p a r per­

sonne* el p a r s e m a i n e , à l i v r e r p a r les b o u l a n g e r s , 

q u i r e c e v r o n t à ec l effet u n e q u a n t i t é su f f i san te d* 

f a r i n e . 

Les; b o u l a n g e r s p o u r r o n t v e n d r e d é s o r m a i s du 

p a i n tx t o u s les h a b i t a n t s i n d i s t i n c t e m e n t , à l 'ex­

c e p t i o n d e c e u x qu i font l e u r p a i n e u x - m i m e s . 

HOTEL DES COLONIES 
Ru* d e s C r o i s a d e s . B r n x e l l e t - N a r d 

llCBUttittlit recommandé 
P l a t s du j o u r à O . f S 4362 

Bières V, A> 11, _ t s e t t , pi ls to le 1/2 » , j» 

P' p&Uaeeriea, 10, r. Plattcsleen (Bourse). (Ssst 
" . « • ^ . * ' 

chei Cirez. 
(4047 

«*« * 
« • e t * de guerre, riz, « j i , w l i 0 l 0 , , flo 

M. Tue Plattesteon (Boureej. 

LES VOLS „ H , n 

U poUce recherche le propriétaire d'une char-
relte à bras peinte en vert, qui a é l é l r o u v é e s u r 

ï«T«r? *? rU° ^ ^ ^ v e , et semble 
a v o i r été a b a n d o n n é e ivnr d e s v o l e u r s 

^S^'^K''''^™*^ 

INFORMATIONS FINANCIERES 

SOCIETE ANONYME 

La Céramique Moderne 
R E B A I X 

MU. los actionnaires sent priés d'assister à l'assemblés 
générale qui aura lieu au siège social, dans les bureaux 
de l 'usine, à Rebaix, le samedi, 3 avril 1915, à n heures 
(h. b.) du matin. 

ORDRE DU JOUR : 
i° Exposé des motifs qui ont rendu impossible l'éta­

blissement de l ' inventaire, du bilan, du compte de profits 
et pertes, du rapport du conseil d 'administration et des 
commissaires, etc. ; 

20 Divers ; 
30 Rédaction du procès-verbal. 
Pour assister à l'assemblée, MM. les actionnaires doi­

vent se conformer aux dispositions de l 'article 28 des 
statuts. Le dépôt prévu par cet article devra se faire : à 
la Société Générale de Belgique à Bruxelles; à la Banque 
Générale du Centre à Chimay et au siège social. {4838 

" LE PHOSPHOGELOSE,, 
(Société anonyme) 

ayant son siège social à MoUnbtek-Saint-}eatt 
lez-Bruxelles, 2, rue Adol-phe-Lavallèe. 

MM. les actionnaires sont priés d'assister à l'assemblée 
;énéralc ordinaire qui se t iendra au siège social, 2, rue 

Adolphe-La va liée, à Molenbeek-Saint-Jean, le 5 avril 1915, 
\\ 14 h. 1/2 (heure belge). . 

ORDRE DU JOUR : 
i° Rapport du Conseil d 'administration ; 
a° Rapport du commissaire; 
30 Approbation, s'il y a lieu, du bilan et du compte de 

profits et pertes, arrêtés au 31 décembre 1914; 
4° Décharge de leur gestion aux administrateurs et au 

commissaire; 
5» Ratification de l'élection de M. Paul Macau, nommé 

administrateur pour achever le mandat de M. François 
Dupont, décédé ; 

6° Communications diverses. 
Pour assister à l'assemblée, MM. les actionnaires de­

vront, conformément à l 'article 33 des statuts sociaux, 
déposer leurs titres au porteur ou certificats nominatifs au 
siège social. (4831 

Le Caoutchouc Indigène 
(Société awmyi».) 

F O R E S T 
. PuWié au MonUcitr belge du Vt novembre 1911. 
L'assemblée générale ordinaire se réunira le samedi 

fX ;i*.iil 1915, à 11 héWes dw m a t a , au siège social, 
140, avenue Du Moulin; à ForéS?. 

ORDRE DU JOUR 
1° Rapport* du* conseil d'administral'ioil 

missolre sur l'exercice 1014 ', 

2° Approbation du* bilan ot compte profils et ftèrtys en 
i'Jli. ' ' * * *• *' 

Les dépôts des litres presefilg par l'article 29 des sle" 
tufs seront reçus au siège social jusqu 'au 28 mtirs 1915 
inctus. • 

(4831) l-e conseil d'adpiinislrolion. 

et du com* 

VENTE PUBLIQUE 
D'UN 

BON IWIOBSLIER 
Lo mardi 23 mars 1915 & 2 h.ures {heure belge) il sera 

vendu par ministère de M* DendaJ aux enchères publiques 
ies meubles ayant garni im hôtel avenue de Tervueren et 
autres mob'ditrs sortant des gardes-meubles de l'Office des 
Propriétaires, 42 à 50, rue Wiertz, quartier Léopold.Aperçu 

Une cuisinière au gaz émailléc, f«ux continus, meubles 
de fumoir et de salle à mander complète. Bureau-miiiistre. 
bibliothèque; en chè::e, tapis, rideaux, lustre* à l'électricité 
et* au ;;az, chambres s coucher complètes, fauteuils club en 
cuir ; bronzes, m-rhres et lableaux, salon bois doré, vitrine 
renùs-martm, table à jeux en acajou, tables à ouvrage, 
meubles acajou, fauteuils garnitures sac et chaise longue 
salon laqué Louis XVI , buffets pour cuisine, garde-robes, 
commodes, etc. Voir l'afîiche. La'vente se. fait au comptant. 

EXPOSITION publique le dimanche 21 et lundi 22 niirs 
de 10 à 4 heures, rue Wiertz. {V776 

V114a__f DJt BBUXBLLB8 
Naissances. — indurations du 10 mars 

8 garçons et 5 filles. 
i Vécès. — •Oértarolfonj du 18 mars 

•••Sidonie Peveiiage, sans profession, 59 a n s , épouse Re­
fuge, rue Haute, GO; François l lerts , colporteur, 35 ans, 
époux Houwœr , impasse Saint-Aubin, 1; J.-B. Lories, 
jardinier, 48 ans, époux Bryssens, r u e du Mbr-ais, 22 
(Uocle;; Jean Poeson, peirUre, 79 ans , époux Mouton 
rue du Beffroi, 25; Louis Dombret, peintre, 57 ans , veuf 
Van-derstappen, AMée-Verte, 81; Rosalie Baeyeœ, sans 
profession, 44 ans, épouse Devfile, rue du Jardinier, 51 
(Molenbeek); -Eniilé Ongena, journalier, 24 ans, rue 
Jusle-Lipse, 1; Jo*seph Janssens, journaliste, 56 a n s , époux 
DasramaoU, rue des Alexiens, 36; Méhmie Van Censen, 
sans protassion, 47 ans , veuve Fibders, épouse Moreati. 
rue des Grands-Carmes, 4; Chawa Wolkams, sens pro­
fession, 6J ans , veuve Zyfbérstein, rue Lscallle, 21. 

ANDERLECHT 
Déclarations du 27 lévrier au 13 mars 

Naissances. — 25 garçons et .28 fildcs. 
Décès. — Godefroid Levy, rue d'A-liemagne, 83; tou i t 

Van Driessche, ancienne chaussée de Ninjove, 267; Fran­
çoise Lambreghs, rue de Neerpede, 63; Adélaïde' Pardons 
rue Verhoyden, 62; Clémence-Françoise Clays, chausséi 
de Mons, 28; Pierre Devogelaer, rue du Pommier, 60.' 
Josse Trul lemans, morgue; Eugène-Joseph Qualters, rut 
do **'Néerpede, 63; Ernesline Gomrée, rue Birmin 
gham, 339; Marie-Thérèse Steewagen, chaussée di 
Mons, 1105; François De Wever. boulevard de la Revi 
sion, 76; François De Bal, rue de Neerpede, 63; Marié 
Anne Grosse, r u e d 'Allemagne, 54; Floren-tine-Urbûnû 
Vandekerckhoven, rue OUet,. 3; Yvonne Fonderie, rut 
de la Clinique, 15; Jean-FéUx De Maeght, chaussée 'de 
.Mons, 1133; Pierre-Joseph De Goene, m e de Neerpede,63 
Ma'iïe-Golette Debie, rue de Neerpede, 141; Françoise de 
Doncker, rue Alphonse-De-Munter, 17; Salomon Buter-
fas, rue Van-Lint, 87; Pierre-Louis Vander Spiegeî, cité 
Caron, 1; Barbe Roussel, rue Brogniez, 19; Elscbelh 
Adriaenssens, ebaussée de Ninove, 601; Adrienne-Apoi-
line-Ghisiiaine Gason, rue du Transvsal , 74; Josse W y n s , 
r u e de? Lapins, 46; Marie-Thérèse Herbos, rue Victor-
Rau^.er, 145; Jean-Baptiste Hoffmans, rue de Douvres,62; 
Marie-Josôphine Von Meulenbeke, rue du Broeck, 10; 
Victor Heymans, rue des Bateliers, 20; Joseph Francq, 
rue de Neerpede, 63; Elise-Marie Kuppens, chaussée de 
Mons, 275; Robert-Henri Boyer, rue Barl-Marx, 67; Hcn-, 
nette Frrchter, ruo de Fiennes, 87; PMlomène Van Roe-
sem, rue du Bronze, 12; Rosalie-Alberline Verbist, rue 
de Neeriiede, 03; Anne-Elisabolli Willoms, route d'Itler-
beek, 30; Jean-Camille AHard, rue des Vétérinaires, 29; 
Marie-Rosalie-Anloinelle Denis, rue de Neerpede, 63; 
Marie-Colette Dobontridder, rue de la Rosée, 24; Elisa-
^t*h Deliaeseleer, chaussée de Mons, 1178. 

LES SPECTACLES DU JOUR. 

SCAI.A, place De Btouclere, 18. — I h", xli. — La Rtn 
vue. — Le dimanche et le jeudi, imatinM à 4 kevxM. 

GAITE, rue #ossé-aux-Loup». — 8 k. 1/4. — AUt... 
fim, opérette. — Le dimanche, U U a d i et U jeudi, mati­
née à 4 heures. 

BOIS SACRE, i«e d'Areaberg, 3». — De 5 h. à 9 h. i /a 
en eemaiae ; de 3 h. à 10 h. le dimanche. — tfetl la faut* 
à Ltuitf Heure d'.ng»iste: Son ExteUeruc 

K O N I N K L I J K E • VLAAMSCHE « C H 0 U W B U E 6 , 
rne de Laeken, 148. — Repre ieau t iaa i fluaaadea le 
iimaacke (ea ntatiaée à 3 heares, «a teirée à 7 h. 1/2) et 

le lundi (7 k. lia), erjanisées w béaélee des artistes et 
ivec l 'aide de 1 adaiaiatr&tiea caaimanele da Bruaellaa. 

VOLK9SCKOUWBURG, rue im Claiaadea, 14. — 
Représentation flamande» le dimanche (aa matiaaa à 
i h., ea soirée à 7 h . 3/4 la lundi (7 h. s W et le jeudi 
17 h- 3/4). 

PALAIS DE GLACE, Montagne-aax.Herbee-Potags. 
••e, 47. — 8 h. ij_. — Grands concerts sympheaiqnee don. 
lit, tous l u soirs, par l'Association des artistes ceuricieae 
lu tkâatre royal da la Mennai» «t daa Ceooerti Yssye 

m S A T R E DD CERCLE, chanuee de Mea», 4k — 
oaa les diiaaaehee, à 6 h. 1/3, coacert-spectacle. 
PALAIS U1NERVA, rue Hanta, 205. — MajU-hall. 
VIEUX-BRUXELLES, r u da Malices, a5 . — Music­

ien et cinéaia. 
WINTER PALACB, bonlerard dn Nord, 118.— Musio-

iall et cinéaia. 
LEOPOLD PALACE, boulerard Léopeld I I , 87. — « • 

léma. Mn«ic-ha*9. i l a t i aée k 3 heures; soirée à j henrei 
heare belge). 
THEATRE P À T H E , beolevard dn Nard, 15a. — Qfi 

léaaa. 
GRAND CINEMA ROYAL, arenne Marnix, 4. 
9 P L E N D I D CINEMA, bouleTard du Jardin-Bot* 

ique, 26. 
H I G H L I F E CINEMA, aveaue Louise, 35. 
CINEMA AMERICAIN, place De Broucïere, 36, 

LA CIGALE, rae Neuve, 37. 
R E G E N T CINEMA, rue Neuve, 53.55. 
TRIANON CINEMA, roe Neuve, 68. 
MODERN CINEMA, rae Neuve, r 4 7 . 
MAJESTIC CINEMA, boulevard du Nord, Sa. 
CINEMA COLONIAL, rue de U Montagne, a i . 
E M P I R E CINEMA, place Madou, 6 (à l 'angle de k 

chaussée de Loavaia ) . 
CINEMA TIVOLI , ahauseJo de Waterloo, j . 
KURSAAL, rae Neuve, 15. — Concert-Cinéma. 
BOWLING, rue Montagne-aux-Herbes-Potagères, 37^ 

GAITE. — Aujourd'hui, jeudi, deux représeniaiione 
do Allô.. Jtm, en matinée e t en soirée. Pour vous aesure» 
du succès obtenu par la fine opérette de MM. Gibet et 
Roger, passez donc irue Fossé-aux-Loups : vous verrez la 
file imposante des amateurs de ce spec'.-nJe a x_x fois réjouis­
sant, et sain, réconfo*t%nt, par sa fougue, son entrain, sa 
vie endiablée. 

NECROLOGIE 

LE MARCHE FINANCIER 

LES ASSEMBLEES 

Le jeudi 18 mars 

heures (heure belge) '. 52, rue Royale ; Compagnie 

de Bruxelles. 
2 heures : EcausSiraVes :' Ord. Carrières de Payelles. 
3 heures : 42, G3urle rue de-l'Hôpit-ai, Anvers : Ord 

Crédit Aitverseis. 

BOURSE DE PARIS DU 15 MARS 
Rente frojico.se 3 p . c , 71.35; Russie 1889 Oons. i p . o , 
; Russie 4 1/2 1909, 80.75; Serbie 4 p. c , 65.50; Espa­

gne 4 p . c. Ext.. 86; Turquie unil. , 65; Banque ottomane, 
•185; Rio-T:nio, 1,529. 

Maison S A M U E L 
R U E D E S F R I P I E R S , 5 2 , B R U X E L L E S 

Encaissement i o ious cûiip<:ns payables, monnaies étran-
gère», achai et r«ute lot« do ville, rente . Ouyert le 
•diiaanuhe jusque midi. (4259 

Bores de réqu is i t i ons 
Pour leur donnii une valeur incnnlcaublo ot en assurer 
le l 'aycmeut, ia i tes-j o« en confiance régulariser par 

rttfitTPmifio du (4650 

Comptoir : 4SI Piacc *?3 Brouclcere, Brux. 

L'iadicutcur Boursier 

Ascenseurs Lievens 
SI, me dn Te'éphooe, 8rst;lleii-,Nord 

- Asctmmtrt, Mml^rUtil-gtt, Uonltptalt 
lills systèmes. (3358 

Devis sur dnnjaadc. S«ns enga*grm-ïa\, 
—*—— •——._--—_—__—_— â.au,, ...,. . iBeMMM , . *w 

tiutush\eh utteation ! 
J o » poa j t tMbHer soit n e u l , soi t u s a g é e t à moi t ié 

p n x i des machine* & \?.mcn.i, k w o ' i : H tooa ftf|»u«SA 
de diartiU^nS irMecrîft, Kèt^Ha, booitegtfie, «twwUt«»e, 
ncronnfehft, milterie, des œotearm, dw p o a p e ^ des b roda i s , 
de» machinai i boi« «i à fer, des mMhinm d'imprênewo, 
dea raib, d « waçona, des rtitervoirs, de» traosaicafans, 
des poalics, dta tayaui , eo na mot ton» «e qaa TOUS ponrec 
désirer, en visant l'exposittoa f w n a ï a i i n ooTerte son» le* 
joara de 8 à 4 beans d u » 1M _*_v__ hs.il* da M A T E R I E L 
I N D U S T R I E L B E L G E , 140, «reaoe do Monl» (Poot „ 
de La*we), BwureHei-ilkli. Tnm» s M 14, 60, 63. (3013*W. | BruxeUeâ! 

I 

'• • • • ! • • • • • • Il I I • ' ' 

Comp. générale des Tramways d'Anvers 
SOCIETE ANONYME 

MM. les actionnaire* sont ravîtes à assister à l'assemblée 
générale annuelle qui se tiendra, le samedi 27 mars 1916, à 
3 heua-es et demie de relevée, à Anvere, au siège social, rue 
du Grand Chien, 58. 

ORDRE DU J O U B : 
1° Rapports du conseil d'administration «t do collège des 

commissaires j 
2- Bilan et compte de profits et pertes an 31 décembre 

LâUj 
3<> Décharge aux administrateurs e i cJOfiKaeoairef; 
4* Nominatione statutaires. 
En exécution de l'article 26 des statuts, pour assister à 

la dite 43sei!îbî&!, MM. les actiomrairca devront déposes 
leurs titres cinq jours avant i'aâgeroblée : 

À Anvers, au siège social, nie da Grand Chien, 58; i 
la liahqui d'An vert, Longue rae Neuve, 20-22; 

A Broxelles, à la Caitte. Générait de Report* et de Dêpêt», 
me des Colonies, I l ; à la Compagnie Mutuelle de* Tram?. 
wiiy-, rue du Marais, 31 ; au Crédit Anvw**i* (agence de 
HrH*eJIes), rue du Fossé aux Loups, 39. (4528 

Compagnie des Chemins de fer 
de La Carolina et Extentlons 
SOCIETE ANONYME 

Siège social: 33, rue de l'Industrie, Bruxelles 
MM. les actionnaires sont priés d'assister à l'assemblée 

générale extraordinaire qui aura lien le 27 mars 1915 à 
I l heures [heure belge) au siège social, n ie de l'Industrie, 
33, à Bruxelles. . - . 

ORDRE DU JOUR : 
Nomination d'un commissaire. . j %m • nalsTruis 
Le dépôt des titres exigé par l'article 22 des statuts, 

devra être effectué cinq jours an moins avant l'assemblée 
à* la è'ncitH Générale de Belgique, à Bruxelles ou 
MM. K. M. PbUippson et C*», 44, m de l 'Industrie, à 1 { 

Lo Co'mp'.frir 
daCEian^» û» 
163, boulevard du Hauiaut, à Bruxelles, achète tons ti tres, 
paie nous oaspons Kentn Belge, Bons eu Trésor, Sentes 
itran&rce, BrazUian Traction. Forts prime «w sr H bittets 
français. Achat de monnaies étrangère*, etn. 

Salle de dépêches, de 9 h- à b h. du soir, mentionnant les 
cours dos Bourses de Paris, Londres, New-York, Amster-

- Dernières nouvelles financières, listes des vaienrs à 
, , acheter, ete. , 

vefrotf$ (mm . 
t L'Indxôidtur 

1901, parait tous It* Jftert*. 
eouptms payables, la situation av. 
usines, tramwàta, « t e , l'annonce et le résiw.. 
1 .. 1 , * f ._ jL 1 • " Abonne 
les recettes des tramways, de cbemn* de fer, «e». 
ment.- 3 francs par on, 10 centimes U numéro dans 
U pays. 

Liste complète de tout les tirage» Etats, Tilles, Vici­
naux, etc., depuis août 1914, éditée par Vlndieattnr Bour­
sier. Ea vente partout e t an bureau du journal : l&cent. /« 
brochure; gratuite pour les abonné». (1761 

^ursier », organe inancier, fondé en 
'tdi_. Il renseigne la liste de» 

•••nelle des oharbonnages, 
u « t d'seeembléee, 

Tins-
ir>ut 

Un. service pour le repos de l 'âme de M. Ferdinand 
Ticlens, mort pour la pairie le 30 décembre 1914, t l 'âge 
de 29 a n s , ot enterré à GiLais le 2 janvier 1915, sera célé­
bré le jeudi 18 mars , à 0 heures , en l'église Saint-Josse. 
[.es personnes qui par oubli n 'auraient pas reçu de let­
tres de faire-part sont priées de considérer le présent 
avis comme en tenant lieu. 

* * * 
Un de nos confrères, M. Victor Jan ie r t , du Patriote, 

rient d'être t rappe dans ses plus chères oITections : un 
de ses flte, M. Yvan Jauberk, âgé de 32 ans , est mor t 
après une longue el pénible maladie. 

Nous présentons nos condoléances à notre sympathi­
que confrère, ainsi qu'à sa famille. 

. * . 
On nous annonce la mort , à Wcrtegem, du docteur 

Achille Van Cauwerberghe, bourgmestre de celte com­
mune et conseiller provincial de la Flandre orientale. 

M avatt 57 ans. t 

M 
NOIR FIN PR DEUIL EN 12 H " " 

T E I N T U R E R I E 
J N & Jy' T G B Y Ff lES 

Ut__- et inasaslo : 6. ne Looli Map, Etterltcck 
Seule Maison à Scfiaerbcek : 59, rue de Bradant. (8591 

ic»m«Bn mini MII 

LA VIE PRATIQUE 

SACHETS P A R F U M E S 
Les sachets que l'on place au milieu du linge ou des 

êtements pour leur communiquer une odeur agréable, 
sont remplis avec des poudre parfumées. On ne peut, na­
turellement, employer que des substances conservant leur 
odeur lorsqu'elles sont sèches. Elles doivent être rédaites 
en poudre fine. 

Voici quelques recettes : 
Odeur d'héliotrope : 

Ir is en poudre gT- 100 
Feuilles de rose en poudre 60 
Poudre de fève Tonka . . . . . . . . . . 25 
Vanille en morceaux 12 
Musc en poudre _ centi^r. 50 
Essence d'amandes amères, goutte 1 

Odeur de lavande : 
Fleura de lavande en poudre. , gr. 75 

Coke Lavé Belge 
Combu3.|idéal pour chauf. central. f-~nx continu?, 
cui>in. P ror . Ste-Barbe. Spécir' cho'ni po^ir le 
chauf. du i alais de Lasaen I ( croit» i u m £ d . par 
Rae et mille kilos, r£dur. par '. ,009 kilos. (4500 
16, raeEug. Cattoir, Ixelles. Tr. m* 24-3Î-34-W-95 

Essence de lavande 
Odeur de rase .' 

Poudre d'iris 
Pondro do roses . . . . . . . . . 
Poudre de fève Tonka . . 
•Vanillé' '. 

, Musc * , , . ; . . . -
Essenoe d'amandes amères 

Odeur de violotte ; 

goutte 

. . . gr. 
. . . . • • . : ' * , 

goutt. 

Fleurs de casse on poudre. , 'gr. 
Pétales' do roses 
Racines d'iris pulvérisées 

Essence d'amandes amères 
Musc en grains 

LE PLAT QUC 

goutt. 
dôcigr. 

iTIDl 

i 

100 
50 
25 

ia 
2 
6 

100 
50 

100 

•>. 
1 
1 

EN 

• 

POTAGE COLBERT 
Faite» blancbir iiTg»>™>ent, i Venu salée, lee cœnm de 

qnelquoe chicorée, rel*i?z-'«> <*• méttM-le. deaeécbe» «tt 
beurre eur feu doux; mwrili.^ de quantité »uffia»iite de 
bon bottillon «t ajoutez de la Œ*C» «t de» jume» d'œuf» 
an moment de eervir, m a » tans Uimù" bouillir. 

Winaçèpee! dcinaEdi»îî la lernr* 
DipOt : SI, rue Guillaume 

i en poodfft 
Gilbert i 

.. t J F T I M A , , 
Iielte». (<00« 

Hôtel de Cologne et de Bavière 
Rae du Projrè', BRUXULLES-NORO 

Chamb. i part, de fr. 2.50. Déjenn. du mal., éclair, 
chauf. comp. Kiéres V D. H. le i. 0 . 2 0 , 1 ' i O.IO ( !S r 3 

Do 7 i 10 heure. DANSES ATTRACTIONS 

AUX CAVES-BELGES. 
Ancien RATHSKELLKK 

62, R'JE CH LA MONTAGNE. 
Service fait par desv<Uun^jy._ 4265 

(4S26 

BRUXELLES-NORD 

Hôtel recommandé aux famille* el voyageurs 

CËCIL HOTEL 
^100 chamhri 
3 îr. 50 tiT 
mitin, éclair 

crocs d partir de 
!*rî  : déjeuner da 
aafî&S'i et service 

Cctil r.ot#i u'sxp.o.'.- ni calés ai autres éïabGsse-

.usuiut spécial d« 
langues vivantes, 

J 85, r u a d e Bériot. 
Prix des leçons en classe : 1 fr ùçnn tTessai erotaite^ 

Victoria Scliool. i 
Traitement nouveau et unique 

Jtsdiumbjdroxygénotljérapie, KUetriciU, Hyéroihfaapie, 
Massage, Psychthérapis, Gymnistiqus, Pédioste, « . . . 

Tons cetut qm seuifreofc et qsi ont tont essayé trouvèrent 
na •onlAfjemeai unmédia* s t sns gnérison oer tuos e i rapide 
Un prand nombre de malades prétendus incvafeles ent été 
émerveillss de leor goérisau inattendue: 

Maladies respiratoires, circulatoires, digestivee, dooJetui 
d a toute nature, maux de tête, estomac, intestine, ^mstipa 
tion, ^>pendicite, infiammatio;is, rems, foie, diabète, 
obésité, arthritisme, rhumatismes, eotarses, etc. Maladies 
nerveuses, neurasthénie, névralgie, sciatique, msomiM«, 
rertfgs, tics, trvmblemeni, etc. Noos conseillons u n 
lecteurs d'-.t la santé laisse à dés i r» d'essayer ce traite 
ment régénérateur. Il active la nutrition, donne de l'appétit, 
relève l 'état général des forces et enrichît le sang de globnleé 
ronges (snecés proarés). Plusieurs spécialistes et on pio 
fesseur de Paris y sont attachés. Consaltatioae de 8 A 
12 heures et de 1 à 6 beorea. Dimanche s t fête» de 8 ) 
12 heures. Avsnae da Boi, 208, Bruxelles-Midi. Prix réduits 
pour indigents. (4029 

• 

SCALA. — La Scala donnera aujourd'hui jeudi, en 
matinée et le soir, deux représentations de la Revuet 

l'immense succès'de M. Francis Bernard. 
Rappelons que le bureau de location est ouvert dès 

I I heures du matin et qu'il est prudent d'y passer si l'on 
désire avoir de bonnes places. 

. • . 

BOIS SACRE. — Le programme actuel remporte un 
très gros succès; jamais la salle ne fut secouée par un 
rire aussi homérique que celui déchaîné par Son Excellencet 

où Nossent se dépense avec verve. Lo drame Heure d'An­
goisse est intéressant, e t la comédie du début, C'est la 
Faute à Louis, est pleine de finesse et d'observation. 

Pour la semaine prochaine, la direction nous prépare nrt 
programme sensationnel avec un drame inédit: Fleur de 
Bouge, où l'on créera le tango du trottoir» 

VOLKSSCHOUWBBRG (Folies-Bergère). ^- Prochain 
spectacle : 

Jeudi , 18 mars, en soirée à 7 h. 3/4, M. Jef Wicheleei 
paraîtra de aouveau dans Marîno Marintlli of de Dloed-
necl-4 van Ysnetie. 

L E O P O L D P A L A C E CINEUA-MU8W UALLX 17, 
beulevard Léopold I I , à Bruxelles. 

Nouvelle dirostiesu — Changement de piogiomm* tocs 
les samedis. 

AU CINSMA: Ôttar a un Rendez-vous d'Amour, film-
ceosédie ; Les Certes fatale», grand drame sensationnel ; 
l'retoe, gr&ad filas palioiev émouvant ; Ecolier par Amour, 
grand fifan «emiçne. 

AUX T A K I E T 5 B : O'Sems, Xxeentris-Mo»ical-Nigg«T-
Clewn; Jamtsem I r e s ' s , créa tours da Step ea jonglant; 
f i l io. r S o u a i reptHs. 

Samedi 2f, diauLsehe 21, lundi 22 «t jeudi 25 mars h 
18 k. 20 très ezast-emeat soirée artistique rîoeaée avee le 
«ouesHTS de M. DssaseatièFss, baryton d'Opéra. 

Aussi au pregraaame : Chez Moeder Lambic, sbeteh bru­
xellois par I I . F iéve t 

* * • 
W I N T ^ R - P A L A C E , 118, boulevard da Nord. — MDSMV 

iîall des fanilles. Orehestre, chant, «owni et attsasûetta, 
T e u les soies à 7 heures. Matinées à 3 hautes, les samedis, 

dimanches, lundis et jeudis. 
Du 19 au 25 mars, Le Rêve de M. Pochgue, fantaisie bru­

xelloise interprétée par M. Arthur Bevère, et autres namé-
ros intéressants. 

Exceptionnellement à la deuxième galerie, consommations 
non obligatoires. 

#*• 
V I E U X B R U X E L L E 8 . — Programmer 
AU CINEMA: Un Type épatant, comédie; Le Cadeau 

de noce, Monique; Le Cercle noir, grand drame en 3 part ies; 
Le Guct-apcns, drame en 2 pwties; Chasse aux Cerfs et aux 
Biches, deeumsKtaire. 

AUX V A R I E T E » : La Poupée, •péra-eemiqua en 1 acte 
do M. A. Adam, interprété par W118 Fereoeina e t MM. Do-
lys, Egly, Branix. 

Distribution: Berta, chanteuse Wgàn*; ' M8» Ferencius; 
Miller, baryton, M. Del^s ; Cornélius, basse, lf. Eg ly ; 
Donathau, ténor, M. Bnin-n. 

MiUiam and Millie, gynmosi&rqaes moderaes. 
La revue du Vieux Bruxelles, que nous avons annoncés 

déjà, s'annonce comme un succès. Les répétitions sont 
activement poussées, do façon à présenter vendredi une 
œuvre parfaite. Due à la plumo do MM. R. De Man et 
WiUy Maurcy, cette revue nous réserve des surprises; elle 
sera gaie et frondeuse comme il convient. L'interprétation 
en sera très soignée, avec la délieieuae commère Vignola, 
la comique débordante Adler, la charmante Primevère, 
Liesse, Alexandre et Lwnin. 

B R U X E L L E S - K E R M E S S E . - Spectacle varié. 
1,500 places. Entrée libre. Tous les vendredis, nouveaux 
débats. (4633 

P A L A I S MINERVA, rae Haute, 205. — L"irrésistible 
chaulent ceauque Jos Ton, le ténor Kerlei, les céièbses 
éqtwiibrisses Tcor-Sea, les sauwura Banes - l r s s . 

tiros saoeés peu* sept jours «salement, Mont_mitito, 
Beaux spestastes qui feront salles combles I 

E M P I R E CINEMA. — Programme: La Catastrophe 
dan» le Do*/.1, gi'aad drame émouvant eu 4 par t ies ; Dioor-
cens, cemédie-vaudflTillfl «s 3 parties ; Rivalité» de Gitane», 
drame est 2 parties. — Tous les mardis et mercredis, eoirée 
de gala. Les j*tudis, matinée enfantine avec prtgracnma 
spésial 

S P L E N D I D CIWBSilA. — Signalons aa programme da 
cette semaine: Le Sculpteur aveugle, drame en 2 parties j 
Nos Femmes, vaudeville en 2 actes ; Face au Serpent, grand 
drame d'émotion en 3 parties. 

H I G H - L I F E CINÉMA, 55, avenue Louise. — 
Programme sensationnel du vendredi 19 au jeudi 
25 mars 1915 : Verdi, sa vie et sa gloire. Adaption musi­
cale spéciale d'après" les œuvres de l ' i l lustre maître. 

Orchestre de premier ordre. (4S54 

* *» 
R E G E N T CINEMA. — Au programme actuel : Le Spé­

culateur en grains, drame en 4 par t ies ; Zuma, grand 
drame en 3 parties. 
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MKHiODE 
t r è s r a p i d e 

accent pur . — 
coerespondanceg 

Droguerie da Moulin Blanc 
<!, Mcrch.-aax-Chnrbont 

CRÎSTAUX, « t e , ÉI13Ï 
, i KC_ 

u r n e s . SAVOÎ; 

-MMBPÂCÎORÊ DE-436ARES 

"H. VAN BOUTS!! i # S f 
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Régalia Rein*. 75 fr. le mil le ; 
Régalia Impéilales, 100 fr. le mil le ; 
Bruvas de Caliuad, 150 h*, le mil le ; 

• fabriqués exclusivement i la main. 
A solder uno partie de 100.000 cigares 

à 35, **.', -15, 50 et 55 IVaucs le mille. 
'' • __- *--. • ' . ' , ^090 

' M W M M W M M M M m M r 
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LE. QUOTIDIEN 

PETITES ANNONCES 
1 0 C E N T I M E S LA L I G N E 

Offres d'emplois. i Vilo lux., lervi 1 moi*, coAU 
250 ta. t v. SO fi. 22, boulevard 

^ Camionneur sérieux et jeune d'Anvers. (4416 
aide sont demandée. Inut. se prée. ' — 

: rèf. It ordre. 26, rue Traver-

C O R S E T S 
On tksnande première ouvrière tra­
vaillant chez elle, connaissant la 
coupe et l'easavage. Bon salaire. 
146, rue Royale' (48J5 

CHARBONS 
On dem. bona voyageura. Se pTés. 

% Incroyable. Di3. n a migre Ht 
1904 à 0.80 la bout. ; maçon à l.SS ; 
touriste à 1.60. 1S, i. it Bourg 
™ < " (4084 

Offres «Je t i t r e s . Rente et 
bonnes valeurs industrielles, 
peuvent être faits i I. T. 1. 

Bureau journal. 
250,000 francs disponible. 

__1______m 

46. rue Georges Moreau. (48261 fcelberg 1 4 3 

PrSts-Achat-Vente 
R B K T E S BELGES. L o t s de j 

v i l l e s . A-ctions OWiçat lo i i s I 
A e b a t . m o n n a i e s é t rangères , 
or, DA'g-cnt. E n c a i s s e m e n t s de 
coupons. A s s u r a n c e s contre 

% Eaa de Vichy, 0.30 o. .. bon», r i sques de guerre . P lacement 
hanco par 6. Dubois, 117, r. Sait» d a c a p i t a u x . Explo i ta t ions 
Seroard, Brniattea. (439701 commercia le» . B r u x e l l e s e t 

*__. . - _ _ . . . . 1 : ••• 1 Provinoe . I lav i taUlement .Ren-
ï t - t ' Ï Ï Z f l ^ Z ï ï t ï * * " « l a m e n t e g r a t u i t s . Sal le de 
E i ^ i Ï Ï Î t n ' i t e * • * * .* ^pêches. Etablis-

Cabinet Médical 
19 , ru* d . I . Fraternité , 

(doDOO dar.8 la rue _•_ l'.rabrc" 
BRL'JtfeLLES-Nbrd 

VOIES URINAIRES 
Maladies s e o r è t e * 
Consultation : 2 francs 

de 8 b. matin à S h. soir 
dimanche de 8 à 15 h. (4G-tn 

R E T A R D S 

PilulesFémina TJ£* 
Prix : fi f rancs 4670 

Pbartrt.> Ô&> hie Antoine Dansaert 

CHARLEROI 

AU PARA 
21, nie de France, 21 

ll-rriira rF.j-n ThMbr. 

CHARLEROI 
• . - . » 

Appareils spéciaux pour Xae _7_x 
ai-X-7,!_C-TXIA, discrétion, r©ns*îi-
gnemeota gratuits. 3X90 

C H A R L E R O I . — Pour toutes 

qui concerne la publicité da " Quo­

tidien „ i Charleroi et Mons : 

annonces, avis nécrologies, etc.. 

s'adresser à Charleroi , 38, avenue 

des Viaducs. ( 2 1 9 0 

P H O T O G R A P H I E 
On demande opérateur bien au 
courant connaissant la retouche 
d'agrandissements. Idéal PhOtO, 
97, chaussée de Haecht. (4785 

^Occasion magnifique. — J'offre 
600 à 1,000 francs par mois à .M. 
honnête et sérieuj: disposant de 
500 à 1,000 franc» pour direction à* 
Liège on Bruxelles affaire prenvel 
ordre. Ecrire Int'-x Immobtli. r ^ 
Ouffet*, près do Comblain-ai\.p0^t, 

(4845c 

iprès les .'unestes événements, 
que nous trave' son,, n u ) n e 

l'ignore, u o r j b r e d'emplois 
seront a <"00rérer. Position 
et plae. a s-mr.'-es aux sténo, 

1 d a i : t - r / ,mptab. formés par V 

IN?;nTUTVERHAEGHE 

8, B. CE LB CUILLER 
( R U E D E L ' É D U C A T I O N ) 

JL*u* au courant par la pratiqua à 

ai5 fr. par mois! 
41Î7 ' 

sommât, av. Renaissance, 25t Koe. 
(4423 

Pommes de terre, charbons en gros 

Honoré Baillif 
» • de» Moissonneurs, 12 14-11 

ETTERBEEK 
(4104 

% lit fit Bord, et 1/4 lut Botng. 
à 1/2 prix. 88, >. Américaine. (4397 

MOBILIER DE RENTIER 
A vendre de saite : tourbe mile à 
mange» avec chaises ed crue ; hraa 
taloo dor« L. XVI, b. talon noyer: 
piano de ra&rqae, 6 biaox tasuea, 
foyevs, boieaB-miii^tie, bibliolh., 
coSro-îoTt., fauteuils club ea cuir, 
3 belles chambres à oooche» acajot, 
noyer. 35, boulevard Lamb^morïk 
Trams 3-53-56-82. (436T 

MIEL 6 kll. 9 fr. 6 0 
41, rue Van Volsem 

Ixellc» (3451 

Achats d'otijets divers. 

% Dame de confiance accepterait 
missions poor l'étrangei. ïc i ire 
M.V.H., but. da journal. 

Qgtnanttes d'emplois. 
-%, D11- cour' travaux bur. dactyL 
eaos «mploi pr suite guerre chercha 
place. Ecr. J. B. 28, Marché-aux 
B orbes. (4812 

%f On dûs. acheter belle aigrette oà 
paradis. Offre J.E.T. Marché-arts 
Herbes, 28. (tjfeOd 

-%• On dem. ocea*. petit, coffre-fort 
parfai', état. ckr. 24, av. des Villu, 
Saint-Gilles. (48116 

•% Beprés. comm. s1 occup. etteicbe 
représentât, quelc. Est. Bureau da 
Publicité, 32, ch. d'Anvefs. (*3<lc 

CONGO 
A m a t e u r achète t o u s objets de 
col lect ion. P , » * , r. Coppens ,4 

V w t e d'objets divers. 

C h e n A e occas ion machine 
so l ide pour b r o y e r os frais . 
3 3 9 , a v . L o n g c h a m p . 46'*4 

, Cuir à vendre, peaux moutons 
gr. et lisse, hox-kalf, flancs. 152, 

(4804a rue do la Victoire. 

-%, A ver.dre glace, luswes, foyers à 
gaz cuivre, lits noyer, pupitre, cui-
uinière. 82, ch. du Roi. (4810 

^r A vendre d'occ. buffet de salle 
à manger et foyer comme neuf. 166, 
rue du Trône. Publ. Carren. (4821 
^ , Voitures, -t- A vendre camion 
.3,000 kilcs. Tonneau-duc avec cap. 
Buggy av. cap. Moming-car, til­
bury, etc. 487, ebaossée d'Anvers, 
Laeken. . (4823 

" DISPONIBLES 
Savon, jarjbons, lards, maltea, ver­
micelle, vine. 

HEN'XEMAN" 
8, rue Renkin, 8 

sements financiers be lges . Code 
t é l égraph . " F I N A C O . , B R D -
XET.T.ES. B u r e a u x : 5 8 , bou­
l e v a r d du Nord , de 1 0 a 1 2 e t 
fie S & 4 b . Ifc&Ure be lge . ) L a 
m a i s o n ne fa i t p a s de p r ê t s s u r 
g a g e s . 3SM 

Divers. 

Tailleur pour Dames 
Fait cost. taill. sur inesilre en tr. 
belle Gabardine Ou serge t1** teintes 
doublé soie, 80 fr. Coupe irrépr. 
trav. à façon. 45, r. de l'Hôpital, 
sonnez 3 fois. (4807 

C'EST TOUJOURS 3S, r. in Mio! 
quo l'on donne If plus haut prix pr 

l'or, l'argent, pierres Unes, dia­
mants, objets d'art. Dégag. sans 
frais du Mom-de-Piét». Grande 
facilité, de paiem. Grand choix de 
bijoux vendus moitié prix. (4634 

PILULES 

DAMES 
MERVEILLEUSES 
toitri d s u l s u r s , re tarde 

et supsrssslsns 
Ut époques mensualise 
Siià dan|«r pour U 8uM 

. Certifiais gljWtt 
____-__h vtaiTUU uigtn 

M I C H E L , phir*a«l« 
Ru» des Fabr iquée , 3 

B R U X E L L E S 

• Aux piôpnititii Des.mz* 

Enseignement. 
% P:ir professeur mathématiques : 
officier retraité leçons, répétitions. 
Rép. L.S. 108, bur. journ. 70, rue 
Midi. Succès à candidats sérieux. 

(4636 

^ Franc. FLim. Ang-I. Ail. (égal-. 
aux enfants) 0.75 l'heure. 69, rti^ 
Fraikin. Êchacrb^k. (4849 

L & J. RACHENEUR 
Rua da la Montagne, 3 a , Charleroi 

Les plus vasios magasins, les plus grands assortiments, le plus 
grand choix en laines et cotons. (3725 

Vous faut-il ua four portatif, avez-vous besoin de 
vis i fllace, c lous i ferrer , eha îns s , bascules , étaux, 
f srs pour chevaux, etc. etc., adressee-vous directe­
ment à la fabrique 

AUX FORGES DE VULCAIN 
PLACE DU SUD A CHARLEROI 

Le plus important stock de Carbure , 3 0 , 0 0 0 kg. 
en magasin, (3163 

Nos annonces dans le Centre 

sans plaque, monvjre a5 
méricaine, transformations et réparationa immédiates . 

_ _ _ _ _ I B B B A sans pi:« ne, rauuud> •*- • - , . . -.____. 
D E N T S "' r" dU L"xembour«' n y B B A N D T - U" ch irnrgien-méewi ic ien-dentote 

( 4 2 1 5 

U public est Informé que " LE QUOTIDIEN „ a ouvert un 
bureau-auxiliaire à la Louvièn, 77, rUe de Belle-Vue, où toutes 
annonçai destinées, notrt•. .fvnrtttl pe'lX'Cnt ttre -'(posées, sans 
augmentation de prix. — Le'bureau esl otlverl lobs les loirs de 
9 ù 16 heures. 

JJIODLIUS 8IP1PLE8 ET C3JHBI|iES 
à Meules Emerl au Manige on Moteur. 

RENDEMENT MAXIMUM 
Moulins horizontaux. Aplàtisseurs 

A. BUSSCHODTS 
60, rue Metsys, Bruxelles 

(4070) 

L I Q U I D A T I O N G É N É R A L E 
DE 

TAPIS EN TOUS GENRES 
Etoffes pour Meubles et Tentures 47°7 

.... H. DUMORTIER FILS ====: 
82 , rue Neuve, 82 - BRUXELLES 

Nombreuses occasions à tous les rayons 

CABARET 

Au Rat Mort 
Le plus chic Etablissement de Bruxelles I 

50, rue de la FOUGUE 
près de la Poste 

O R C H E S T R E T Z I G A N E 

20 Danseuses 
= 8 Artistes = 

CABINET MEDICAL 
1 7 , r u e de» Cro i sades , 1 7 . - B r u x e l l e s - N o r d . ( « 6 6 

Voies urinaircs. - Maladies secrète». — Urines troubles. — Mala­
dies de la peau. — Traitement du I;'Klir.'lch — Epilepsie; traite­
ment nouveau. — Consultations : dimanche, de 8 à 12 h.; lundi, de 
10 4 8 h . ; mercredi, do 2 4 8 b ; jeudi, de 10 A H h.; samedi, de 2 4 8 h. 

COMPTABILITÉ ^XZ^l^utl x-^m. 
Mise 4 jour, rcd. organ. bilan, etc. -Ee. A. P. r. Monténégro, t8 

r 

ANCLAIS _. „ , , . 
voua vendre O-J achewr propriétés Prof. dipl. et espér. se recommande * 0 n demande bonne gouvernante) 
immobilière.-? Uftirez-vous un prêt Pr leçons fr. 1.2S l'heure. S'adrea. cuiamiere de 35 a 40 ans, pour pan. « Les servantes, les ouvriers et les 
hypothécaire! Adressez-vous à Un- M. Léon Nijst, 131, rue da Trône, s e u l 9 - B o n - rSi- ex'S- S'adr. r. Jules1 employés sans emplois, ainsi que 
dex Immobilier, à Ouffet, pies de au premier. (4564 Dufaui, k Manage. (4685 les patrons demandant des servi* 
fmnhl-i;., •>-, p™, f... „. -, i ! teiu-s peuvent obtenir de petites 

os capitaux | % L'ORTHOGRAPHE U H « . Dem jeunes fille. 18 et 20 fa* anfaUftê dauS je QuàtidUh i tti-disponibles pour affaires financières 
ou immobilières. (*1845é 

_ A reprendre joli petit mag-isïn 
tabacs et cigares. Cause de départ. 
Prix très avantageux ; petit loyer. 
Êi-rïrè oûreau du journal, M.ï_.P. 

(4814 

% L O R T H O C R A F H C IBM 
pelRft- — Ktade eimpUfi*» d» la 
giammaiM ft&n4&i&. Cncîi ept-
càjftx pote pàfeon-aea ayant néglige 
ioaVTacti-in. Carrcipondozic* eost-
aasteiaU. USfBBS pa i iftsi. aiplft-
m*. et l'ElM 171, i. Borate. (Kg 

Offres et demandes 
de cliamîîrcs.Çuariiers, 

magasins et maisons 
à louer. 

% Achat aa plai haut pfix ïiénx 
pneus et ch. à air. S'«a>. 40, rue de 
l'Intendant. (4503e 

Où dés i re a c h e t e r bonne.-
maisons de rapport dans agglo­
mération bruxelloise, ou mai­
sons du commerco dans Centre 
Ecrire I. T. I., Bureau Joui-nal' 

J 'achè te b i c y c l e t t e s occa­
sion, bon é t a t . S a d r e s s e r : 7 0 , 
rue du Midi . Bnr. Quotidien. 

M a i s o n d e c o n f i a n c e '. 
5 , r u e S t - Q h i t l a l n 

Achat aux pJus hauts prix | 
p debijoui. Ji&mants.oretplaano jj 

I g Avarice p' désaiiements (3928 D 

i MEUBLES 
| Achet-ez vos me»W«i 4 VEbénisteri 

ttnixctlttit*, seule fabrique méca-

MASSAGE MAXUCURE 
97, rue Marché-au-Charbon 

Entresol — Sonnerie électriqu*. 
(pi. Fontainae) (4748 

Épiciers 
Revendeurs 

Vendez de préférence aux autres ! _ Ménage tranquille avec un gar-
marques la margarine çon cherche petit appartenu garni. 

DELICIA * trois pièces, tout 4 l'étage. Ecrire 
Ce produit étant le tScrXl-M TOâ» ' E. P. ruo Saint-François, 2. (4824 
procurera d a cliente satisfaits et % Belle villa vendre, Ionei-, 36: r: 
fidèles. Demandez prix et condition} Moulin: TVolùwe (àV. Tervueren). 

dem. fille Servante. B'adr. Esthérlsoïi de dix centimes la ligne de 
Laurent, 32, rue du Travail, à La*30 lettres. Pour le Centre, s'adr. 
Louvière. '46931 au Quotidien, 77, rue de Belle-Vue, 
_-. T. ctt j T I L , ÎLa Louvière. ^ Deux jeunes filles de Lobbes de* 
20 et 30 dem. pi. servante. Ecrire' 
E.L. Office Publicité La Louvière. 

(4714 

*}% 25 servant*» pour maisons boni 
geoises sont d-uûandées. Eci. S. T 
Ofice Publiait, La Louviare. 

% Bons cça.-.iara d'annonoaa sont 
demandés dans le Centre p o u le 
Quotidien, Office de Publicité da 
Centre, 77, rue de Sèlie-Vue, La 
Louvière, contre bons salaires. 

4 Corbet frire., lft, rite Bobirtf., 
(4571 

(4799 

Les Caleries du Barbant 
228, rue de Brabant, achètent au 
comptant au plus haut prix meubles 
et objets divers. (4784 

% Jardinage. Taille arbres fruit, 
entfetiens, arrangements, etc. Prix 
tr. mod. 4, rue de l'Est. (47B6 

PEBieï ï f i l 
M * -PursTme, diplômée, 18, rue de 
Russie. De 1 4 6 heures. Sonner 
2 fois. Se rend à domocile. (4773 

Voulez-vous de l'argent F~ 
J'achète haut prix lôulé espèce de 

Schaerbctt ^ (4843 nique, naine 4 réleetrioiti. Travail ] marchsiid'iâi" <hy argent, iitan»» 
VINS DISPONIBLES S™'^4 ' C 0 0 ' 1 "™»» impossible, 3. nie du Damùir' 3 

Bordeaux, Bour-gogne, Champagne 49> r n s d e a Fonlons. Demandez le BRUXELLES-NORD (4794 
catalogue. 

% /'acltite eatwc, rWumtniuei 
et douze bons chevaux à vendre. 
-M.X.X. bur. journaL (4800 
_, Iti-hz occasion. Beau paletot en 

louiro, taille 44, 4 vendre 130 fr. 
Pr. adr. 28, Marché-aux-Herbes. | 

(4850c 

Œcfs à couver de Brackels 
argentée, 16, rue de l'Egalité, 4 
Ktterbeek. (4827 
% Bon bureau acajou 4 ét-ag. 4 ; 
vendre. 24, av. des Villas, Saint- j 
Gilles. (4811a: 

» 1M00 paquets bougies hoUand. ' C o m P t a n t 7 7 ' r- Botanique 
à vendre^de suite dem. pr. Café de \ 
la Scala, 18, pi. Brouckère. (4806. 

Réelle occasion 
On désire vendre superbe hermine' 
avec manchon. Ecr. C. D. 43, rue! 

(46621 .4ret-rous des ennuis? 
Index, 3, rue de Melir^s, 1er étage 

plemi. Gros prix pat quantité. 183, ! pri»:i>ce argent sur t<& garanties, 
77t. des .TANNEURS, Bruxelles. | àihète monnaies étrangères, or, 
_ ^ (3S70 ( billets et toutes valeure. '(4702 

Vieux Dentiers 
sont achetés (3929 

5 7 , r. Van Oost, Sch. 9 à 3 h. 

A c h a t de P i a n o s 
4S50 

•__aa-___aaa 

iMercells, Ixelles. (4768 j 

Tabacs de la Semois 
J . - B . D n r n î s s e a t i x 

Planteur à Frahon s; Semois 
Concessionnaire : G. PIcItARD 
503, ch. de Wavre, Auderghem 
T'rix s*ièciai:x n. r.irend. 4720 

Piano Electrique 
*Wehe mignon état neuf avant coûté 
•4,000 ht 4 vendre 1,600 fl. Ecrire 
Mignon, bureau da journal. (4487. 

% Cause manque de moyens de 
transport, je meta en vente une I 
caftai', de 

COCOS 
depuis 26 o. pièce. 

Eugène DRAPS 
30, chaussée de Forest et 17, rae 
Antoine Dansaert. (4463 

% Occasion. — Douze beaux stores 
comme neufs peu servi, bas nrix. 
14, ». Maraîchère. Vis. de 2 4 4 h. 

(43684 

% Belle installation crémerie-épice­
rie à vendre. 12, rue des Pâque-
aettes. (436g 

\b Vissa SI t.vnli.n a O.Sb U bout 
•franco pas a. Bca. 13, i. ii Page, 
Bruxelles. (43974 

ARGENTHOUS ! 
QUE R I S Q U E Z - V O U S ? 

une visite â 

Maxima-Belge 
Pou:1 vous convaincu qu'il 

achète le plus cher 
de Bruxelles 

Bijoux. Diamants 
Vieil or. Platine, Pièces de 

monnaie or abîmées. 

Avances pour dégagements 
de Mt de Piété (fort supp ) 

Maison do confiance 
bur. do 9*4 18 h. 4563 

18, r. J . Van Praet. Bourse 

C o m p t o i r d'achat 
Or, a r g . , p i e r r e s f i n e s , 

b ibelots anc iens , 2 1 , r u e des 
TTrsolines. (3146 

Demandes et offres 
de capitaux. 

Veilleuses à t'Huile 

EGLAIB 
Prix spécïans pour gros. Lampes 

ot canurc f.n wilde. 4025 

% Confiture nu.nage, 0.60 te kilo 
hmteo p u 6 u île*. Duboe». 127, o. 

Bt-Bernard. £ P Q M » « L (4397C 

% Luooue, 7 Totaawe, irH bon 
état, à voodM. C8, ru* Veydt (mt-
%iui_). (4246 

% A vendre menblea IDCWIU rs\ 
foyer». Via. U matin 867a, chaussée 
de Charleroi. (4196 

Eclairage et Alimentation 
44, r. des Klches-Claire», Brux. 

EN TOUTE CONFIANCE 
Capitaux à placer hypothécai­
rement. Achat de créances 
hypothécaires. Meilleures con­
ditions. Aucun frais d'avance. 

Ecrire : Joseph Wolters 
Poste rest. Bniï.-Centre (4^52 

Banque Néerlandaise 
Prêts et achat de titres. Lots de 
ville. Coupnns. Change. Livret 

d'épargne. (4569 
40, Place de Brouckère, 40 

(17, Cité Van Volxem) 

Achat et vente de Lots de ville 
Calmée Proyriét. Tram. Econom. 
Bruxel. etc. Kasaï et autres val. 
cotées, non cotées*, coupons. 
De 10 i 1 h. PI. .lu Samedi, 20. 
(àlOOm.pl.deBrouckôre) 4042 

% On dem. petite motean étocti. 
d'oec. 1/2 à 2 HP. Bonbonnes oxyg. 
linoleanM. Ié3 ch. EWmdaeL (4522 

A c c o u c h e u s e 
Diplômée — 26 ans de pratique 

Retards 
4% n » de Parme, 48 

Porte de Hal (4613 

ACCOUCHEUSE 
DIPLOMEE 

Bet&rda. Traitement: 6 franc*. 
Traitement Maladies des Femmea 

Sonnet 2 f-Jiù. 
ftuâ Gaenrïiat, tt, 
St-Cilles (Midi) (4406 

Madame BLANCHE 
Voyante 

Consultations — Recherches 
Tous lea jours de 9 à 9 heures 

26, boulevard d'Anderlecht 
(Près de la porte d'Anderlecht.) 

(4686 

Cartes-vu** 
Album* le c&rtea vu«a de l'Ysej, 
îeeb^ûgge, Ypres, etc. occaa. potur 
revend". 32, ch. d'Anvers. (4503* 

^ Deux pers. dés. louer pet. mais, 
mod. pre3 centre, av. option achat. 
Ecr. boul. du Nord, 111. (4301 

% Maison rentier moderne, neuve, 
à vendre en rente viagère ou antre* 
Ëcr. A.D.M. 4-, bureau, du jourwMj 
70, ruo du 5iidi: ' (-18045 

W fr. 2e étage, 3 pi. cave, eau, 
gaz. Pers. tranq. r. Peter Benoit, 
26, (près r. Fétis) Etterbeek. (4805 

% Appartement à louer, 4 ou 5 
pièces, utilipé-fc Bj fde d'Àhiàv. k 
îjiége. (4809 

Confections pour Dames et Fil lettes 

TOUJOURS MOIXS CHER QU'AILLEURS 

GROS Fabrique National! DÉTAI! 

23, Rue du CIRQUE, près du la rue de Lsekea 

B R U X E L L E S 

6.50. 2.50, 1.50 
réclame 3.95 

» 25.00 

(43 i o 

GKAXD A R R I V A G E D E 

TABACS DE LA SEMOIS 
Dunamln à B o h a n - a y - S e m o i » 

SEUL DEPOT i (1~S6 

A l'EtolJp, 3. oh. (TAIsamUôrfl (B«*fê«4«SMmies) 

G r a i n e s , Trè f l e s e l B e t t e r a v e s 
Lard fumé, aaindoui hollandais, chicorfe. iw.re., cassonade, 

farïn<\ En ' 

IJ-J-U! .JJ 

• rue roiMiltirtinn, Ifx (pria fig!.-'.' Stp-Msrie) 

TATTERSALL DE BRUXELLES 
EDMOND RASQUJN et C 

S, avenue Livingstont, t-

Mercredi 17 mare 

belge;. 

1915, t 2 heures de .'slevée (heure 

VENTE PUBLIQUE SPECIALE DE 

Chevaux de Trai ts 
pour camionneurs, briqueliers, charbonniers, \t__rt__~ 
siers, eie. 

Les chevaux sont visibles au Tatteraall, le malin de la 
renie, de 9 à 11 h. 30. (4718 

Pour les catalogues, s'adresser au Tattersall. 

y^ 
fslïCEQroâUTpwmfiHRE 
i ~t~*- néamo ICIIitrv. A.rstut itACÉl 

% 

• BéBITER lOUtnSrkCXÉMCSlÀCil 

VSËi_________\*-r_H--

.z.zT.r _ 
TOMPSPÉCIALI^TÊ 

^To^^ZTrti 

C Service régulier de Transport» 
PAR BATEAUX A VAPEUR j 

BRUXELLES-HOLLANDE 
Deus départs par sojuaine. 

Compagnie STELLA. J. B l u m e n a a & O" (4038 
Maaskade, 108, Rotterdam. rue Ulens, 24, Bruxelles. 

J E L I Q U i D E T O U S M E S V I N S 
Stock de Champagne 

CALAFFELL 
MAISON ESPAGNOLE 

Rue dn la CoUïne 17 (Grand'PIsce ) . B r u x e l l e s Mi>9ï 

^ Bureau et chambre garnie à I 
louer. 16, r Paul Devaux (Bours?) ' 
1er étage sur entresol. (4815 : 

^< A louer app. bien meublé, avec 
SRH« de bairi. 51, nie W«y . près 
pi. Couronne. Publ. Carren, (4817 

%. Magasin avec grande vitrine à 
louer pr bureau ou dépôt. Vis. i. lts 
j . de 2 à 4 h. Pr. adr. Librairie, 
12 vue du Maraift. (4819 

%i Belles chambres garnies pr pied-
à-terre ou antre ; chauff. et écl. gaz. 
Ao. pi. <hi Béguinage. t5^^ 

^Ccntrr: — BeafX appartements 
à louer, 56, r. de l'Ecuyer. Présen­
tement et mai1. (4847 

^ A louer magnif. app. français, 
1er étage, 7 pièce«t mais. ferm. 14, 
r. Maraîchère. Visible de 2 à 4 h. 

(48506 

Centra 
A l0n0t bT?rêhu garni conven 1 pou* 

Comptoir alimentaire 
é?ilemeut garage pour dépôt mar­
chandises. 10, r. des Commerçants. 

(4?54 
% A louer joli© maison mod. eau, 
gaz, w.c. à l'ét. 11, r. Pierre Van 
Obberghen, Eveie. (Arrêt tram 56). 
Pendant la guerre : 400 fr. {4716 

% A louer maû, av. jSrtf. 4o, rue 
Station» X4të. S'adr. 55, me Til-
hiOMt, Jette. (1713 

PEDICURE 
Mlto Duc&rme, diplômée, 18, iûe de 
Russie, se rond k domicile. Sonnez 
2 fois. (4773 

% Achat et vente de mobiliers et 
toutes autres march. au comptant. 
51, rue de U Roue. (4336 

Mma H O R T E N S E 
Voyante. — Spirite. 

Consult. tous les jours de 10 à 
7 h. (h. b.) Discrétion. 

6 , rue des R i c h e s Claires . 
(Sonnez 1 fois) 3992 

FRANÇOIS 
1 6 5 , B U B V I C T O H H U G O 

Conseils, recharches, etc. 
Tous les jours, 

excepté les dimanches, 
de 9 à 7 heures. (1401 

A c h a t de coupons do rente 
hol landaise . Pa iement comp-
tnnt. 6 2 , houl. d'Anderlecht. 

(3382 

% ACCOUCHEUSE 
l " diplôme 29 «me de pistlq— 

IX-D1R3CTBICE MATEBNÎT1 
Retord» 4rattestent 19 troue». 

Pension À toute époque. (4054 
Consultations. Disoritioa 

U , Ru» *e la Rtvllra, Nord 
% 25 fr. p. sem. Penj. fam. avec 
chamb. sec. ezt. 99, i. Américaine. 

(4397 
•' . 

A LOUER 
Mais, rentier avec jardin, nie de 
Linthoot, 17, et app* franc, même 
rue n° 18, ay* 6 pi. mans. cave et 
fnonte-charge. Prix modéré. S'adr. 
notaire Declexck, i. Van Oriey, 12, 
de 9 h. à midi. (4552 
% A louer grands et petits locaux 
pooi bureau on atolie* Avec da éâhs 
habiUtion. 103. v. de Laeken (4195 

% 8, avenue Sleeckx (boulev. Ijam-
bermont) bel app* 4 pi. plein-pied, 
2 caves, eau, gaz, w. c. et refuge. 
Cond. 357, r. du Progrès. (4293 

Bel a p p a r t . f r a n ç a i s , 9 0 fr . 
9 , r. des T o n g r e s (Cinquajit.) 
cond 2 1 , a v . L i v i n g s t o n e (4TÏÎ 
% Spacieux appartement, 4 places 
au lar étage, 13, rue des Croisades 
(Nord), convenant pom ménage, 
bureau on magasin de gros. (4532 
% Mais, à louei en tout oa partie* 
178, r. Vande Weyei, Schserb. P« 
les clés s'adr. 79 même rae. (4503a 

•%* App* 3 pi. 2° étage, eau, gaz, 
w.c. 1 oave, 30 fr. laverie et mans. 
166, chauss. Boondael. (45226 

^ A iouei loyer de guerre, maison 
écur. garage, quart. Louise. S'adr. 
34, boulev. Militaire. Ix. — Publ. 
Carren. (4494 

% Villa à vendre on louer. 57, av. 
du Viviet d'Oie. S'sdr. 4, av. des 
Pâquerettes (Moede? Lambic) 4455 

Demandes en mariage 
_. M. v.'iit 30 aiiâ, boimo situation 

dOa. mariti* jeune veuve ou jeune 
fille de 25 4 30 ans. Ecrire L. C. 
Librairie, 12, r. du Marais. (4818 

Jolies blouses noires et couleurs fr. 
Jupes tous genres 12.50. 7.50, 5.50, 
Cost.-tiiiietlr féclâiSés 4*5:00; 2S.50, 
Paletots . Robes. Peignoirs. Jupons, 

Même prix sur mesure 
• FORTE RF.WSF. POUR LE QROS 

EAU OE MÉLISSE 
DES CARMES DE POTEAUX 

Remède universel le plus connu cl lo plus 
efficace. S O U V E R A I N contre npoplrxie, 
faiblesse, maux de dents, évanouissements. 

L E FLACON i 1 . 2 6 
En vente dans tontes le» imarmàctes -lu pif'a (3337 

Dépôt jénéril pour U gros : Laboratoires THISSEN. Cruisllos 

I M P I E S DES JHPIBES 
Varices, ulcères variqueux, 
maladies de la peau, vices 
du sang guéris par OXOLj 

CONSULTATIONS 
Bruxel les , boulev. de u Senne, 54 
Tous les jours de 10 i 1*2 et lie 2 i 1 h. 

Anvers, rue 0«y. 63 4204 
Lundi et jeudi do 10 à 12 et de 2 i i h. 

Charleroi, rue Charles Duprêt, 18 
Tous 1. mardis de 10 à ÎZ e» de 2 k 4 h. 

CAUSE DEPART PRESSE 
Superbe mobilier, garnissant mairon particul. â vendre a touto 

offre neapt. ehauibffts à coucher, salle i Èang'»'. »nl«n doré arec 
vitrine, paravent et place, magnifique ameublement bureau Liîuu 
XIII chêne, iincien tapis Smyrne et autres, bronzes, saxes, marbié.1, 
meubles de J'antsisie, 40, rue Vanderlinden (place Liedts). (4164 

— PHOTO — 
AMÉRICAINE 

12 Cartes postaies, (ti porifaîts it*en^ 
titéa. Livraison raptdo, Par n'importe 
quel temps, de 9 k 8 hourcs. (4725 

129, R U E R O Y A L E , 129. (Porte de Schaerbeek) 

4,000 à 6,000 Fr. 
Superbos appartements con­

fort, le plus moderne. 
Chauffage central, doux 
CDtrêea, deux escaliers, 
deux ascenseurs, électri­
cité, eau chaude, tél., 
etc. 4779 

AVENUE 

Louis Lepoutre, 69 
IXELLES 
(Quartier Louise) 

A V E Z - V O U S U N O B J E T <M^* •<>»* *« ^om tmv_m paa, qu^ 
votûi voudriez échanger contre Un autre dont vous avez U»*oiii ! 

Adressez-voua à c StOJïlB ' . 10J rue dee Vierges, qdi a, «n ce 
moment, : 150 briae-jet, 10 bu&ndefiefl [Wrtativea, un chapeaa de 
cheminée, 25 machines à laver, 12 poêleâ EU pétrole, un autocopiste, 
3 machines à écrire, un tonneau-table, des lanterne4-ierSp_6te, une forge 
portative, 20 foyers, tous différents, 10 radiateurs, 10 fCchauds de 
nuiaine, au gaz, an moteur au gaz, 11/2 HP, électriques : 1/2, 1, 2 fiP, 
ventilateur, 50 tordeusoa à linge, un ferme-porte Mills, une baignoire 
Usagée» 500 régulateurs pour beca de gaï, une aspirateur électrique, 
iW rwwir» de sûreté, 2 armoires de magasin avec vitrine, un Kodak, 
dà vdioiifàd'afllôûblement, une cuisinière, un Ronéo, vanilline, esser.ee* 
diverses, sacre vanilline, bicyclette, 15,000 classeurs, 500 ampoulée 
poiir lompee de poche et 500 autres objets à être échangés pour : 

2,000 kilcs gros sel, cigares, lingerie, machine à écrire, malaxeur à 
beurre, bioxyde de manganèse, chaise-longue, grand Larousse, crayon* 
électriques 5 mjm, denrées alimentaires, 400 tubes Berckman, 400 mètres 
iil, garde-robe, gant*, DÎanoia, chauffe-bain genre Fletcher ou Junktr. 
baignoire émaillée, cn:fiinière émaillée, coffre-fon, vins, liqueurs, 
chaussures, café, appareil photographique, cisailles à mains, foar 
partatif, poélos : à fers à repasser, à feu continu, Ctdé, caisse enre 
ligueuse, jumel'es prismatiques, forte presse à copier, etc. 

Auriee-vous d'autres objets qui prennent inutilement ponssiôre *i 
plaoe et qne vous désireriez remi#ar avec des chances de les vem*e 
ou de lea échangé* contre de U marchandise ou de« objeta qui vous 
seraient util*sT ï 

Les objets que vous me confiée sont pris et remis k domicile, assurée 
contre l'incendie ou le vol, sont entretenus comme vous le feriez vous 
même. 500 mètres carrés de magasins. Lorsqu'il sera permis de faire 
oeage du téléphone, le numéro ss?a toujours: B. 3118. (3546 

Auto-Piano 

J. Oor, P leye l , Berden, 
Ibach, à vend. 1/3 râleur 

Grande partie rouleaux 
â vent!, necas. bas prix 4459 

Maison Amëdée BOEN 
I3i, AVFINUE DE LA TOiSOP. D'OR, BRUXELLES 

L. Scholtua et H.CWcu wis 
71-73, rue du Mi='l, BrUleilert 

Dans le ssui Uni d'occaper nos ouvriers 

O C C A S i O N A S A I S I R 
A vendre pour éviter frais de consignation et de 

magasinage, stock de vins. 

= Ë MEDOC 1912 ^ 
à 175 frs la barrique, 75 cent, la bout. 
Bordeaux d é c r u , étanipés et autres: 

Champagnes, Porto*, Bourgognes. 
Dtm&nrl-jx le riiipositif (île 9 h. h midi) 472S 

1a, rue du Chale t , à S t - J o s s e - t s n - N o o d e L 
H O T E L DES V E N T E S 

A LA BELLE IVÎÈRE 
Anciens Établissements H- SEVR1N (Soc. Anon.) 

4 6 - 4 0 , R u a d e S t a s s a r t , 4 6 - 4 8 , I X E L L E S 

ACHAT DE MOBILIERS AUX PLUS HAUTS PRIX 

Vente de la main à la main d'objets mobiliers 
de toutes espèces. 

Expertises de mobiliers et d'objets d'art. 

Ameublements complets. 

Les magasins sont ouverts chaque jour de 9 à 12 et de 2 à 6 heures 

Les ventes publiques sont annoncées par affiches et circulaire * 

soc ia les . (3434 

Droguerie au POLIH BLBUG 
V . B O U R L E Z & F I L S 

43, Marché au Charbon, 43, BRUXELLES 

°sssis 11 EPIL HUH 
Vernis anglais; 

Ct-fRUSE 

HUILE 

Tèrébcntlne 

SICCATIF 

SUPERIEURS 

DEMANDEZ 

Prix courant 

COSTUMK3 

Dames 

s iw mewTire 

Haute nouveauté 

ANGLAISE 

Bleu-Noir 

Fantaisie 

Doubla soie 

Fr. 65.00 

COSTUMES 

Ko m mi s 

sur mesure 

Bleu-Noir 

Fantaisie 

Fr. 50.00 
4464 

Qra.*d rabais sur les modèles de la saison 

Constitution en Société 
D ' A F F A I R E S S É R I E U S E S (4577 

SYNDIC Al INTERNATIONAL D'ETUDES 
11, rue Grétry, Bruxel les (d: 2à 5h,) 

Négoc. de titres, esc. de coupons, bons de requis., hypothèques. 
Bur. de 11 â midi et de 4 à 6 h. 11, ch. de Louvain (pi, Madou^ 4581 

P ROTEGE TES 
OUMONS EN 
R E N A N T L S 
ULMOPHILE. 

Calme et guérit. Toux., 
Rhumes, Bronchites 

Le grand flacoo 2 . 5 0 
Le petit flacon 1.25 

Dépôt : Pïaraaclj I onale place 
Communale, Ixelles et dans 
toutes 1. booues pharmacies 

T r a n s p o r t da M a r c h a n d i s e s e n t r e 

BRUXELLES - A N V E R S 
Et vîco-ve:'. .. par bateaux à moteurs rapides. 

2 départs fixes par semaine. 3988 

B r u x e l l e s : L O U I S C H E M A R 
38-39, b. d'Anvers Ag. eu douane, c&mloo. 35. 

Anvers : 
. de l'Escaut 

Service spécial de petits colis, prise et remise à domicile. 

E N C A I S S E M E N T S D E R E M B O U R S E M E N T S . 

COKE INDUSTRIEL 
I 4 5 f r s l e s 1 0 0 0 k g r . — B o n l c l s 3 8 1rs l e s i o o o k g r . 

RENDU EN CAVE 4534 

I Sandron-Roiand, 176-178, rne île LlnUont, Cinquantenaire 

A R D M E S D A M E S 
si vous avez un 
ou uno suppression des époques, pour éviter les insuccès, 
employez le R e m è d e du D r T h o m p s o n , qui donne un résul­
tat certain, rapide et sans danger, dans tous les cas et qu'ello 
qu'en soit la cause anormale. P r i x : 5 e t 1 0 fr . P h a r m a c i e 

I des Cro i sades , 15. rue des Croisades Bruxelles-Nord. 
S P R E S E R V A T I F S (Catalogue illustré gratuit p o u r l e s S 
S s e x e s (donnant la description des articles et appareils préven-
| til's les plus nouveaux et les plus efficaces, recommandés par 
g* les médecins. Discrétion. 3P86 

Saindoux hollandais , savon, farin», sucres, casson-
nade, lards irlandais, graines, trèfles et betteraves. En 
vente rue Constitution, i 3 , près l'église Ste-Marie. (4359 

I O O O n batterie» eleotrlques pour lampes de poohe, 
I W , W U U dlsnanlbl — 

Grand assortiment de limpes de poche i crochet (4343 

A. H. H. & C", Rue de» Boiteux, ia, Bruxelles 

P r l x t r è s réduits , bonne qual i té , 
poids garant i . A . - J . F O R E S T , 
1 9 2 , r u e d o H a c r n o , Etterbeek-
Bruxel les . 4268 

I * Maison V A N R Y 8 8 E G H E M , 30, rue de Ligne, 
achète 1 or a 2 fr. 20 le gramme. Perles ot diamants. 

Antiquité», tapisseries, porcelaines, gravures, etc. 4153 

Maladies secrètes, Reins, Vessie 
hm ospealM blencbes ds D7 Davidon guéximt-iS redioalemect taon 

injections, MUS intai. dn tiav. i iont fisc© et cher lee deux M I M tontae 
l « maladie! n inflammations des V O U S URINAIRES, RBINB I T 
V8SSIJC: koulom. écheofi. aUsttim. gontu miUt. protatHe, pertes 
aéminalea, __rm. uonblea biaL et à filament», irm. freqoeotea oa 
dilfiuUaa. Jamsia aucun injmc. même dans les cas les pies anciens et 
««•espéra». I.. boite de 60 capaales: 2 fisses. Dépèt i BioieU«s: Van 
RenMsgbam, 15, , M de» Croisades; CHARLEROI : LeltTM, (3 , n e 
i . Maicinell,; LTÏOK: Gooaaeua, 104, . 0 . d. 1» CathédiaW. (39U 

Limpes acétylène perfectiocinéM. Carbure, groa et détail. 
Estampage. Nickelage. Biseautage. Chaudronnerie. Tout 
travaux acceptés i façon. Société anonyme Les Phare* 
W-Uloeg, Bottin. 63, rue Saint-Joeae, BnueHef, 4570 

4802 
SERVICE DES BATEAUX A VAPEUR 

BRUXELLBS-ANVBRS 
• D i 1/4 heiass. Beion U nia is js»i. 

D I P A R T : BiaieH-s. — Foot 4a Laeksu, t ksi 
__stvt_. gaie eentisle Anveie, vsss 11 XJB ksssM. 
Départ da bateaa Petit Wiiiebeoack (Bcom|, k 4 k. t / l 
Arrivé* à Bnxelles, « 3/4 keons. 
Put Xi Braisllcs-Anvers, simple, i issues; i l » sein 
BraieUas-Petit-Willabroecà (Boom), t_n_vf., i fisoosj 

i lisocs. 
la. bsteas dôme aassl K Boom «mwpondaiic» aa *_**__* I 
Foo* tons fensvgnemenu et dallTvsnce des ooapons, a'i 
Bnxelles: n e ses Palais, 3S1; A a r e n : Café Ktsi«(e», an 

KcfflML Passe-port abligaioira 

t», m 

MANUCURE de 3 à 6 h., 64, rae de la 
Source, sonnez 3 fois. (4043 

Transport de Marchandises à partir de 3 fr. les 
100 kgr. avec remise à domicile pour Charleroi et 
environs, Mons et le borinage, Namur et faubourgs, 
Dinant, Andenne, Huy .Ciney , etc. A partir de 500 kgr. 
prise gratuite à domicile. 

Messageries BOURGUIGNON 
2 1 , rua Eloy, Bruxel les -Midi 4681 

MASSAGE 15 

So rend ù^domicilo. 

MÈDfCAL ET FACIAL 
rue Roe l snds (Scbaerbeek) 

de 2 à xfx heures, 
— Prix modérés (4561 

Encaissement de Coupons 
s'adreaser A Fréd. SAMUEL ot C'«, agents do change agréés. 

60, rue de Louvain, Bruxelles (9 k 12 heures) 4572 

MASSAGE Méthode anglaise . (4437 

343, rue du Progrès, 343 

COMPTOIR COLONIAL D'ALIMENTATION 
T o u s l e s produits et a u t r e s d i sponib les , —o— (4216 

Rue Van Arteveide, 96, Bruxelles. 

i BilIOU R E S T A U R A N T 

20 , r. du Bastion (Porte do Namur1 

En Tace d e Molière 

Tout la Jours 

à partir de 4 heurts 

THÊ MONDAIN 

(4868 

FONDS PUBLICS - - - - ; •- * 
actions Tanganyika, Mexico Tram et Kand Mine*. Paiement de 
tous coupons échus. 3 9 , P. Plét lnokx. I427U 

A n t h r a c i t e s s p é c i a u x pour gaz pauvre 

MAISON DE QROS 

LADRIERE L., 140, boulevard de Oraiidc-Cdiilurc, Hru.-.JIcs 

F A R I N E PUR F R O M E N T G A R A N T I E 

BISCUITS " C A K E R S I I GROS 
2 7 , Avanua da la Porte ds Hal, Bruxelles (4584 

Etabliaa Bolga J'Iiupriiu , O Buiuiot, 148, boul. Militai», B i u , 


